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Cinélibre  Archives Ciné-clubs
 L'association fête

ses 40 ans. Interview de son 
directeur Robert Richter.

Le tout numérique nous 
oblige à repenser la conser-
vation de notre patrimoine 

cinématographique.

Petite histoire des clubs 
helvétiques depuis leurs  

origines.
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Par amour du cinéma
Un film, c'est un bout d'histoire. Un instant qui devien-
dra souvenir. Un moment de vie sur écran et un autre 
pour celui (ou celle) qui est assis chez lui, dans un mul-
tiplexe, ou au fond d'un fauteuil d'un cinéma indé-
pendant. Un film, c'est notre vie à l'écran, la vie des 
autres. Quels que soient le format, le propos, l'époque 
ou la qualité d'une œuvre cinématographique, elle a 
son importance. Elle raconte ce que nous sommes, le 
monde dans lequel nous sommes contraints d’évo-
luer, les tensions, les modes, les passions et réfé-
rences qui nous animent. De même, les films de nos 
prédécésseurs nous ont appris à les comprendre un 
peu mieux, à appréhender une réalité qui n’est plus la 
nôtre. La conserver, l'archiver, en prendre soin, s’im-
pose alors comme un impératif, une nécessité. 
Quel sera le monde après nous? Pas la moindre idée. 
Quel fut le notre? Le cinéma saura certainement ré-
pondre (un peu) à cette question.
C’est l’amour du cinéma qui nous pousse à vouloir le 
préserver, c’est également cet amour qui encourage la 
mise en place de lieux de partage tels que furent, et le 
sont encore les ciné-clubs. 
Aujourd’hui, l’association suisse des ciné-clubs et des 
cinémas à but non lucratif, Cinélibre, fête ses quarante 

ans. Nous vous proposons alors de (re)découvrir l’his-
toire de ces clubs depuis leur création, puis de dresser 
un bilan de leur situation actuelle avec Robert Richter, 
directeur de l’association. 
Nous vous invitons également à faire le point sur les 
défis actuels de la Cinémathèque face au numérique, 
alors que le nouveau Message culture entend encou-
rager l’archivage des films à long terme. Nous prenons 
de plus le point de vue de Pascal Montjovent, chef opé-
rateur, sur les enjeux de cette «nouvelle» technologie. 
En parallèle, en 2018, le nouveau centre d’archivage 
de Penthaz sera inauguré: où en sont les travaux? Que 
nous réserve le bâtiment au plus de 700'000 bobines? 

Ce n’est certainement pas un hasard, si Peter Bächlin, 
président du ciné-club «Le Bon Film» (premier du 
genre créé en Suisse en 1931 par Georg Schmidt ), est 
celui qui créera en 1943 à Bâle les bases des Archives 
Cinématographiques Suisses, qui deviendront plus 
tard la Cinémathèque suisse. Une fois de plus, aimer 
le cinéma, c’est aussi vouloir le protéger. Tout simple-
ment. 

Winnie Covo

La Cinémathèque de Lausanne abrite les oeuvres des cinéastes suisses, dont Jean-Luc Godard (ci-dessus).
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Les ciné-clubs sont depuis toujours un 
lieu d’éveil à la curiosité: le premier film 
de Fellini, le premier Renoir, le premier 
émerveillement face à ce que peut être le 
cinéma. Nombreux sont les cinéphiles de 
plus de 40 ans à avoir découvert leur pas-
sion dans l’un ou l’autre club. Ils se retrou-
vaient en marge des heures d’ouverture 
usuelles des grandes salles pour décou-
vrir un autre cinéma, certains diront 
même le vrai cinéma: les classiques, les 
films singuliers, exquis. En deux mots, les 
bons films qu’on ne pouvait voir nulle 
part ailleurs.

Le visionnage collectif, les discussions 
à l’issue des projections, les introductions 
et brochures rédigées par des program-
mateurs plus ou moins inspirés; tout cela 
fait partie intégrante de la socialisation 
autour d’une œuvre audiovisuelle qui a 
touché plusieurs générations de specta-
teurs suisses. Les membres plus âgés en 

ont d’ailleurs de vifs souvenirs. 
Et pourtant, la culture des ciné-clubs a 

probablement ses plus beaux jours der-
rière elle. C’était une autre époque – 
l’offre des salles était moins importante, 
les éditions en DVD ou Blu-ray n’existaient 
pas encore, et on était encore loin d’ima-
giner l’avènement du numérique et la 
possibilité de visionner des films en quasi 
continu.

Les années 1970
Le concept du ciné-club a ses racines 

en France et remonte au critique et 
avant-gardiste Louis Delluc. Celui-ci avait 
rassemblé un groupe d’intellectuels et de 

critiques cinéphiles au sein du «Ciné-
club» pour discuter de films et militer 
pour la reconnaissance du cinéma en 
tant que septième art. Dans les années 
trente, Henri Langlois, qui devint par la 
suite le directeur de la Cinémathèque 
française, et Georges Franju fondèrent le 
«Cercle du Cinéma» et rassemblèrent les 
classiques en un répertoire. A la même 
époque, naquirent dans les pays anglo-
saxons différents ciné-clubs et «Film 
Societies» sur ce modèle français. L’Alle-
magne ne verra apparaître de pareilles 
formations que plus tard, après 1945, à 
l’instigation des forces occupantes bri-
tanniques et françaises. Celles-ci ini-

Petite histoire des ciné-clubs
En Suisse, plusieurs générations sont passées par les ciné-clubs et les cinémas d’art et d'essai. Aujourd’hui, ceux-ci 

luttent face à la diminution du nombre de spectateurs. Petite histoire culturelle.

Par Kathrin Halter
6

Georg Schmidt a lancé en 1931 à Bâle «Le Bon Film», le premier ciné-club de Suisse.

Martin Girod dans les années septante.
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tiaient des ciné-clubs dans l’idée de pro-
mouvoir les échanges culturels et l’esprit 
démocratique.

Le premier ciné-club de Suisse, «Le 
Bon Film», fut fondé à Bâle en 1931 à l’ini-
tiative de Georg Schmidt, qui devint plus 
tard le directeur du Kunstmu-
seum de Bâle. Son inspiration lui 
venait d’avant-gardistes comme 
Hans Richter ou Sergueï 
Eisenstein, rencontrés au premier 
Congrès International du Cinéma 
Indépendant qui avait eu lieu à La 
Sarraz en 1929. Le modèle du 
ciné-club y avait alors été promu 
comme solution pour protéger le 
«film indépendant» face au «film 
industriel», à orientation com-
merciale. On y décida notamment 
la création d’une Ligue interna-
tionale du film qui regrouperait 
les ciné-clubs européens et facili-
terait l’échange de films.

En 1938, le ciné-club bâlois fut 
rebaptisé «Le Bon Film», et en 
1943, Peter Bächlin, le successeur 
de Schmidt, fonda dans la même 
ville les Archives cinématogra-
phiques suisses. Lorsque, cinq 
ans plus tard, Bâle coupa les sub-
sides destinés à l’institution pour 
des raisons politiques, celle-ci se 
déplaça à Lausanne, devenant la 
Cinémathèque suisse.

La naissance de Cinélibre
Les années 1960 sont l’âge d’or 

des ciné-clubs. A cette époque, 
l’organisation faîtière «Vereini-
gung Schweizer Filmklubs / Fédé-
ration des Ciné-clubs» comptait 44 ciné-
clubs comprenant plus de 10'000 
membres au total, auxquels s’ajoutaient 
de nombreux ciné-clubs universitaires 
comme le ciné-club de l’ETH et de l’Uni-
versité de Zurich. Dans son histoire du 
cinéma suisse «Zwischen Gotthelf und 
Godard», Thomas Schärer dit que les 
clubs étaient «un creuset de passionnés 
qui cherchaient à se confronter de 
manière approfondie avec le cinéma et 
voulaient transmettre leurs connais-
sances plus loin». Selon Martin Girod, 
secrétaire de la Fédération, respective-
ment de Cinélibre entre 1973 et 1976, le 
concept du ciné-club était aussi une réac-
tion aux grandes associations, qui 

géraient la distribution et l’exploitation 
des films à la manière de cartels et 
avaient, de plus, une forte influence sur la 
politique cinématographique de la Confé-
dération. Ainsi fallait-il disposer d’un 
contrat avec le Lichtspeiltheater-Verband 

afin d’avoir le droit de louer une salle et 
de projeter un film. Plus encore, les ciné-
clubs n’avaient le droit ni de faire de la 
publicité ni de faire payer une entrée. Ces 
conditions étaient imposées par les pro-
priétaires de cinémas «commerciaux», 
qui ressentaient la présence de ces clubs 
comme une forme de concurrence. Pour 
importer des films de fiction, les clubs 
avaient en outre besoin d’un contingent 
exceptionnel assorti de conditions: les 
films importés dans le cadre du modeste 
contingent de la Fédération étaient exclu-
sivement réservés à ses membres.

Les ciné-clubs souhaitaient cependant 
collaborer avec les salles publiques de 
l’époque – le Centre d’animation cinéma-

tographique (CAC) de Genève, le Filmpo-
dium de Zurich et le Kellerkino de Berne. 
Tous avaient les mêmes besoins. En fin de 
compte, les constantes demandes de 
dérogation devinrent trop compliquées 
même pour la section cinéma de l’OFC. 

Alex Bänniger, chef de la sec-
tion à l’époque, conseilla aux 
clubs et aux salles de projec-
tion noncommerciales de 
solliciter un contingent com-
mun. Ceux-ci créèrent alors 
une nouvelle association, et 
c’est ainsi qu’en 1974 la 
«Vereinigung Schweizer 
Filmklubs / Fédération 
Suisse des Ciné-clubs», qui 
intégrait désormais les ciné-
mas à but non lucratif, fut 
rebaptisée Cinélibre.

La crise après-68
Cette démarche était 

aussi le reflet d’une évolu-
tion de la société. Après le 
tournant de 1968, la formule 
traditionnelle du ciné-club 
était tombée en disgrâce, 
même auprès des représen-
tants du jeune cinéma suisse. 
Martin Girod se souvient que 
ceux-ci réclamaient des pro-
jections publiques, pas des 
«réunions ringardes de 
membres». Lorsque c’était 
possible, les ciné-clubs se 
structurèrent et s’institution-
nalisèrent. Nombreux clubs 
se transformèrent ainsi en 
salles d’art et essai, et le tra-

vail, jusque-là quasiment toujours le fait 
de bénévoles, devint rémunéré. C’est 
ainsi que, par exemple, le Filmklub Zürich 
fit place au Filmpodium (même si celui-ci 
dut attendre 1983 pour avoir sa propre 
salle – il fallut plus de dix ans de travail 
avant que le cinéma ne puisse fonction-
ner à plein régime). «Le Bon Film», lui, se 
mit à organiser des cycles de projections 
publique en parallèle à ses programmes 
privés. Depuis 1998, l’association du 
même nom est responsable du Stadtkino 
de Bâle. La Cinémathèque suisse, elle, 
reprit à la fin des années 1970 le ciné-club 
de Lausanne.

En parallèle à cette évolution, on voit 
reculer le nombre de ciné-clubs au sens 

40 ans de C
inélibre
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classique. Selon Martin Girod, pendant 
les années 1970, les films montrés au 
«Bon Film» étaient vus par plus de 1'000 
spectateurs en moyenne, avec seulement 
trois à cinq projections par film. 
Aujourd’hui, compte tenu de l’offre plus 
importante, on serait heureux de voir ce 
chiffre atteindre 200 ou 300, que ce soit 
dans un ciné-club ou une salle d’art et 
essai. Mais, malgré une diminution du 
nombre de leurs membres, les ciné-clubs 
ne perdirent pas en importance et conti-
nuèrent de combler une lacune, notam-
ment dans de petites localités comme 
Lucerne, qui ne comportait pas de cinéma 
municipal jusqu’à l’ouverture du Stat-
tkino en 1992.

Culture club à l’âge du numérique
Et qu’en est-il aujourd’hui? Que 

peuvent les ciné-clubs et les salles d’art et 
essai face aux services de streaming video, 
aux éditions DVD, au pay-per-view et à la 
diminution générale du nombre de spec-
tateurs fréquentant les salles? Andreas 
Furler, codirecteur du Filmpodium de 
Zurich entre 2000 et 2013, qui a rejoint 
depuis Trigon, dit que la baisse du nombre 
de spectateurs est indéniable même dans 
les cinémas municipaux. Mais elle serait si 
lente que l’on préfèrerait fermer les yeux 
devant cet état de fait. Lorsqu’il était arrivé 
au Filmpodium en 2000, 150 spectateurs 
étaient la règle lors des projections de 
grands classiques. En 2013, on était 
content d’en compter un peu plus de 100. 
Michel Bodmer, le successeur de Furler au 
Filmpodium, confirme lui aussi cette ten-
dance à la baisse: 60'000 spectateurs 
s’étaient rendus au Filmpodium en 2000; 
en 2010, ils n’étaient plus que 48'000. 
Selon son directeur adjoint, Beat Schnei-
der, le Stadtkino de Bâle aurait vu son 
nombre de spectateurs reculer de 24'589 

pour la période 2000-2001 à 21'124 en 
pour 2013/2014, et ce après plusieurs 
années record. Beat Schneider ne suresti-
merait pas la problématique du vieillisse-
ment: «La génération qui a entre qua-
rante et cinquante ans a été socialisée au 
cinéma. C’est un public très fidèle qui 
continue de rechercher l’expérience de la 
salle obscure. La question qu’il faut se 
poser, c’est comment attirer les généra-
tions suivantes, les digital natives.»

Le Stadtkino collabore à cet effet régu-
lièrement avec des écoles et autres insti-
tutions. Les événements tels que les 
débats en présence des réalisateurs ou 
les découvertes attireraient un public de 
jeunes même aujourd’hui.

Le Xenix, cinéma d’art et essai de 
Zurich, mise sur une stratégie similaire. 
Lui aussi voit diminuer son public depuis 
environ huit ans. Puisque de nombreux 
titres classiques sont désormais facile-
ment accessibles en DVD ou en ligne, le 
Xenix propose davantage de programmes 
thématiques composés de films actuels, 
et quand cela est possible, en présence 
d’invités ou avec des débats suivant les 
projections. Le coresponsable du cinéma, 
René Moser, estime que beaucoup de 
spectateurs sont las de regarder des films 
uniquement chez eux, et que le besoin 
d’échange et de convivialité fera bientôt 
revenir le public dans les salles.

Qu’en est-il des clubs? Même si le 
nombre de ciné-clubs classiques a nette-
ment baissé depuis les années 1970 (il 
n’existe pas de chiffres sur le nombre total 
de membres des clubs individuels), 
Robert Richter, le directeur de Cinélibre 
depuis 2001, n’y voit pas le signe d’une 
crise. Selon lui, le modèle du ciné-club 
serait toujours aussi populaire (lire notre 
entretien p.9). A la Filmstelle VSETH, le 
ciné-club des étudiants de Zurich, on 

n’aurait en tout cas remarqué aucune 
baisse dans le nombre de spectateurs ces 
huit dernières années, même si cela varie 
en fonction du thème et des dépenses de 
communication. 

 Le président du club Lorenzo Bardelli 
écrit que le besoin de voir les films dans 
un cinéma est encore important, «l’am-
biance et l’expérience dans son ensemble 
(introductions, apéros) sont impossibles 
à vivre chez soi». Toujours est-il que dans 
les années 1980, les films les plus popu-
laires faisaient se déplacer entre 400 et 
500 étudiants. Depuis 2006, la moyenne 
se situe seulement entre 46 et 133 
entrées.

Ce qui est incontestable, c’est à quel 
point ciné-clubs et salles d’art et d'essai 
contribuent à la diversité de l’offre cultu-
relle et rendent visibles des films impor-
tants qui ne sont pas montrés ailleurs. 
Pour prendre un exemple parmi d’autres: 
«Die andere Heimat», la préquelle cinéma 
de la légendaire saga «Heimat» d’Edgar 
Reitz, vient d’entreprendre une tournée à 
travers presque tous les cinémas d’art et 
d'essas suisses pour présenter son œuvre.

Peut-être est-ce justement la numéri-
sation qui suppléera au visionnement col-
lectif du ciné-club: il existe depuis peu des 
plateformes en ligne, comme le site 
wewantcinema.de, qui permettent de 
louer des salles et de programmer des 
films de manière participative si l’on 
mobilise suffisamment de spectateurs 
avec les mêmes intérêts. Le ciné-club 
devient alors plus spontané et sans enga-
gement, une sorte de communauté tem-
poraire. Les cinémas qui collaborent avec 
la plateforme suisse gokino.ch en sauront 
plus dès l’automne sur les retombées de 
ce nouveau genre de projections.

Le Stadtkino de Bâle aujourd'hui.
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De nombreux cinéphiles font remonter leur amour du 
cinéma à un ciné-club en particulier. Qu’en est-il de votre 
côté?

Je participais déjà à un ciné-club lorsque j’étais au gymnase. 
Puis, pendant mes études, j’ai fait partie du cercle de program-
mation du ciné-club étudiant de Berne, que j’ai ensuite dirigé 
durant de nombreuses années. Je commençai à la même 
époque à travailler comme journaliste de cinéma indépendant. 
En 1983, on m’a élu nouveau membre du comité de Cinélibre, et 
depuis 2001, j’en suis le directeur.

Dans les années 1960, l’organisation faîtière «L’association 
suisse des ciné-clubs» comptait 44 ciné-clubs et plus de 
10'000 membres. Qu’en est-il aujourd’hui?

Je ne peux pas confirmer ce chiffre, parce que les sources ne 
sont pas claires. Mais le nombre de ciné-clubs dans le sens clas-
sique du terme a nettement baissé depuis les années 1970. 
Aujourd’hui, Cinélibre dénombre un total de 76 établissements 
membres, et ce chiffre est stable depuis longtemps. En font par-
tie 24 ciné-clubs, 27 cinémas, et 25 autres membres dont des 
cinémas en plein air, des centres culturels, des festivals de film, 
ou encore diverses écoles et institutions. On peut au passage 
constater que la Suisse romande compte en général moins de 
salles d’art et d'essai que la Suisse alémanique.

Alors que le nombre de ciné-clubs est en baisse, le nombre 
de salles d’art et d'essai a quant à lui augmenté. Dans diffé-
rentes villes, des personnes issues de ciné-clubs ont initié ou 
participé à la fondation de cinémas: le ciné-club de Lucerne fut 
cofondateur du Stattkino de Lucerne, et plusieurs responsables 
de programmation de la Guilde biennoise du film ont participé à 
la création du Filmpodium de Bienne. On a également vu naître, 

en campagne, des cinémas issus du mouvement de ciné-clubs, 
comme le Kino Rosental à Heiden ou le Cinema Sil Plaz à Ilanz. 
D’autres formes mixtes comme le centre culturel Chrämerhuus 
à Langenthal, dont le programme comporte à la fois des films, 
des pièces de théâtre et des concerts, ont également vu le jour. 
On voit même apparaître de nouvelles salles de cinéma: le 
Filmfoyer de Winterthur, par exemple, qui comme les ciné-clubs 
classiques, fonctionne actuellement comme locataire dans un 
cinéma, entreprend l’année prochaine la construction de sa 
propre salle afin de pouvoir élargir son programme. Le Kino 
Cameo devrait ouvrir ses portes en automne 2015.

Les ciné-clubs sont-ils tout de même aujourd’hui en crise?
Je ne vois aucun signe de crise, au contraire. Même si Ciné-

libre ne tient aucune statistique sur la fréquentation des clubs, 
je sais qu’ils se portent bien. Certains ciné-clubs comme la 
Guilde biennoise du film ou le Circolo del Cinema de Bellinzone 
ont même vu augmenter leur nombre de spectateurs ces der-
nières années. Le modèle du ciné-club reste important et appré-
cié parce qu’il se base sur l’autodétermination du public: les 
films montrés sont choisis par les membres qui souhaitent s’en-
gager.

Que pouvez-vous dire sur la diminution du public dans les 
cinémas «à but non lucratif»?

L’exploitation d’un cinéma d’art et d'essai est toujours une 
entreprise osée. Mais je ne connais aucune salle de ce type qui ait 
vu diminuer son nombre de spectateurs au fil du temps. Des fluc-
tuations d’année en année sont normales. Selon le type de pro-
grammation, le nombre de spectateurs a même augmenté légè-
rement. Les projets de construction sont la preuve que les salles 
d’art et essai ont un avenir. En plus du Filmfoyer Winterthur, le 
cinéma du Kunstmuseum de Berne inaugurera lui aussi en 
octobre 2015 deux nouvelles salles dans le Ciné Rex, près de la 
gare. Aujourd’hui, l’offre dans le domaine de l’art et essai est plus 
variée qu’il y a vingt ans. Et pourtant, elle ne répond pas encore à 
la demande potentielle du public. Aujourd’hui encore, les ciné-
mas d’art et d'essai et les ciné-clubs ont pour vocation de propo-
ser une offre qui n’est pas celle des cinémas commerciaux.

Comment expliquez-vous cette popularité?
Les ciné-clubs ont un avantage de taille: le public fait 

confiance aux programmateurs. Ce qui distingue le club du 
cinéma, c’est qu’il propose une sélection restreinte de films sur 

«De nouvelles salles de cinéma apparaissent encore»
Cinélibre fête ses 40 ans. A cette occasion, son directeur, Robert Richter, nous parle de la nécessité de faire vivre les 

ciné-clubs, et de la manière dont la numérisation a modifié le processus de programmation.

Propos recueillis par Kathrin Halter

Robert Richter dirige Cinélibre depuis 2001.

40 ans de Cinélibre
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la base d’une recommandation personnelle. Dans la jungle des 
différents programmes, les ciné-clubs offrent une orientation. 
On observe du reste le phénomène suivant: si le même film 
passe dans une salle d’art et essai et dans un ciné-club, il fera en 
général davantage d’entrées au ciné-club.

L’esprit de communauté y serait-il pour quelque chose, le fait 
de rencontrer d’autres membres lors de la projection par 
exemple?

Certainement. L’expérience communautaire ainsi qu’un cer-
tain caractère événementiel jouent un rôle dans le cas des pro-
jections privées. C’est aussi valable pour des offres destinées à 
certaines classes d’âge. Le cinéma des aînés «cinedolcevita», 
par exemple, qui organise des projections publiques destinées à 
un public plus âgé, marche très bien. Les projections d’après-
midi attirent en moyenne entre 60 et 100 spectateurs.

Dans quelle mesure les rééditions de films classiques en DVD 
représentent-elles une concurrence pour les clubs et salles 
spécialisées dans l’histoire du cinéma?

Il est trop tôt pour répondre à cette question de manière 
concluante. Mais le visionnement concentré, ininterrompu que 
rend possible la salle obscure, l’expérience communautaire, 
sont des choses que le petit écran ne peut pas remplacer. Par 
ailleurs, plusieurs cinémas d’art et essai comme le Filmpodium 
de Zurich, le Stadtkino Basel, le Kino Kunstmuseum de Berne, la 
Cinémathèque suisse, ainsi que d’autres membres de Cinélibre 
proposent eux-mêmes des sélections de films. Ces collections, 
qui mettent en rapport différentes œuvres cinématographiques, 
permettent une confrontation plus approfondie avec l’histoire 
du cinéma. Elles sont aussi l’occasion de redécouvrir certains 
films tombés dans l’oubli.

Les ciné-clubs ont la vie plus dure dans les villes qui 
comptent déjà une salle d’art et essai. Les clubs comble-
raient-ils surtout les lacunes existantes dans les petites 
villes?

Non, et Bienne en est un bon contre-exemple: la Guilde du 
film marche bien, en parallèle au Filmpodium. Saint-Gall 
compte aussi bien un ciné-club qu’une salle d’art et d'essai, le 
Kinok. A mon sens, plus l’offre est importante, plus elle fait 
croître la demande. Peut-être est-ce là une explication pour ce 
qui s’est passé à Berne, où l’on compte la plus grosse concentra-
tion de salles d'art et d'essai de Suisse.

Cinélibre est aussi un distributeur. Cette prestation est-elle très 
demandée?

Cinélibre et Visions du Réel ont noué un partenariat de coo-
pération dans le but de permettre au public de toute la Suisse 
de découvrir une sélection de films du festival. Les oeuvres sont 
choisies par les membres de Cinélibre. L’activité de distribution 
est certes en augmentation, mais elle demeure accessoire. Il 
arrive aussi que les films soient programmés par des cinémas 
qui ne font pas partie de nos membres. Nos cycles, comme par 
exemple «Cinema italiano» ou « Kino polska », dont nous ne 
possédons que brièvement les droits, permettent d’élargir l’ho-
rizon culturel et ménagent les ressources de nos membres et 
d’autres exploitants souhaitant les programmer.

Quel impact la numérisation a-t-elle eu sur le travail des 
cinémas d’art et d’essai et des ciné-clubs ?

Les cinémas d’art et d’essai sont pratiquement les dernières 
salles pouvant projeter des films en 35 mm, sans parler du 
16 mm ou des cassettes à bandes. Plusieurs membres m’ont dit 
que les distributeurs refusent désormais de sortir leurs copies 
35 mm, même s’ils disposent encore des droits et du matériel.

Puisque les projecteurs analogiques ont presque disparu, s’ils 
veulent projeter en 35 mm, les ciné-clubs n’ont pas d’autre 
choix que de se tourner vers les salles d’art et d’essai. Est-ce 
problématique?

Oui. C’est parfois un peu juste. Et cela dépend de la relation 
que l’on entretient avec l’exploitant de cinéma local, s’il est prêt 
à garder son projecteur 35 mm et s’il propose des conditions de 
location financièrement acceptables. Lorsqu’aucune solution 
n’est possible, les ciné-clubs montrent leurs films ailleurs avec 
un bon beamer.

Dans quelle mesure les ciné-clubs et les salles d’art et d'essai 
sont-ils passés au Blu-ray?

Les Blu-ray sont fréquemment utilisés, mais je ne dispose 
pas de chiffres. On se tourne vers le Blu-ray lorsqu’on ne trouve 
pas de copie 35 mm de bonne qualité avec les sous-titres vou-
lus, ou s’il n’existe pas de DCP. Le 35 mm reste une belle expé-
rience cinématographique. Qui sait, peut-être verra-t-on un jour 
une renaissance du 35 mm, comme cela fut le cas pour le vinyle.

Les ciné-clubs doivent-ils se réinventer afin d’attirer les nou-
velles générations ?

L’idée du ciné-club n’a pas besoin d’être réinventée. Mais les 
clubs doivent continuer de se développer d’un point de vue tech-
nique, puisqu’ils doivent être capables de travailler avec les diffé-
rents supports disponibles. Ils doivent cependant également res-
ter attentifs aux intérêts du public et s’efforcer de le fidéliser. 
Cinélibre se voit comme un réseau, un terreau d’échanges où 
naissent les idées pour des cycles de films ou de nouvelles 
formes de collaboration. C’est tout aussi important que celui 
des services que nous proposons, comme par exemple l’assu-
rance couvrant les dégâts aux copies. La mise en réseau et 
l’échange d’idées entre des membres animés par un même 
esprit sont des aspects qui seront toujours importants.
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C’est au tournant du XXIème siècle 
que le numérique a commencé à s’im-
poser comme une alternative valable à 
la pellicule. Puis, en seulement dix ans, 
les professionnels avaient fait leur choix 
définitif préférant la souplesse de tour-
nage, le gain de temps, mais aussi celui 
d’argent, que représente ce nouveau 
format. Les distributeurs eux aussi y 
ont vite trouvé leur compte. Quant aux 
exploitants, ils ont pu, grâce à l’aide de 
la Confédération, mais aussi à celle des 
villes et des cantons, supporter la tran-
sition avec plus ou moins de difficulté. 
L’an dernier, 94% des salles étaient ainsi 
digitalisées.

Ce nouveau format de tournage a 
néanmoins un défaut majeur et tout à 
fait inévitable: l’obsolescence de ces 
œuvres. En effet, si une pellicule a su 
faire ses preuves et se préserve à travers 
le temps, le numérique, quant à lui, a une 
espérance de vie réduite. Se pose alors 
la question de sa conservation et de son 
archivage. A travers le Message culture 
2016-2019, la Confédération propose 
des mesures d’encouragement pour la 

sécurité de l’archivage à long terme. Il 
s’agirait de créer des copies sur pellicule 
des films tournés en numérique. «Selon 
l’état actuel de nos connaissances, les 
films en format numérique doivent éga-
lement être archivés sous forme analo-
gique afin de garantir leur conservation 
à long terme, car les supports de don-
nées numériques ont une durée de vie 
relativement brève», stipulait le texte en 
consultation - consultation qui a pris fin 
le 19 septembre dernier.

Protection du patrimoine
Actuellement, la Cinémathèque 

suisse, directement concernée par ces 
mesures, défend deux grands axes. 
«Nous sommes en train de développer 
une structure de conservation numé-
rique à l’intérieur de la Cinémathèque, 
dans les standards actuels et avec plu-
sieurs duplicata, explique Frédéric Maire, 
directeur de l’institution. Ce que nous 
souhaiterions idéalement serait de pou-
voir conserver toute œuvre tournée 
en numérique dans son format d’ori-
gine dans la plus haute résolution pos-

sible, sans compression, et ce, parallèle-
ment à une conservation dite pérenne, 
sur le standard connu de la pellicule.» 
D’où l’idée d’un retour sur un interné-
gatif (film négatif créé à partir d’un ori-
ginal), qui resterait conservé comme un 
négatif normal et serait ressorti et renu-
mérisé en cas de besoin si l’un ou l’autre 
des fichiers originaux présentait un pro-
blème. Le financement de ce processus 
avait été suspendu il y a un an et demi 
par le conseiller fédéral Alain Berset à 
Locarno, sans pour autant être gelé. 

«En France, par exemple, la loi impose 
le dépôt d’un internégatif de conserva-
tion, souligne Frédéric Maire. Avec tou-
jours un point d’interrogation quant à la 
conservation du son. Car autant les tech-
niques de transfert de l’image numérique 
sur de la pellicule sont connues et satis-
faisantes, autant pour ce qui est du son, il 
n’existe pas de système idéal et ouvert de 
conservation du son numérique sur un 
support analogique, mis à part des sys-
tèmes propriétaires comme le Dolby. Il y 
a un travail de recherche qui serait inté-
ressant à faire pour trouver un proces-

Préservation «numérique» du patrimoine
Avec l’ascension éclair du tout numérique, un défi de taille se pose alors, à savoir la pérennité  

d’une œuvre cinématographique sur le long terme.
Par Winnie Covo
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sus sûr de pérennisation du son.» Selon 
lui, le système de conservation idéal d’un 
film se présenterait comme suit pour cha-
cune des œuvres: les différentes bobines 
de pellicule contiendraient à la fois le 
film transformé en support analogique 
internégatif, le son digital, ainsi que tous 
les fichiers imaginables utiles à conser-
ver (press kit, photos, affiches, scénarios, 
fichiers d’étalonnage et de mixage, etc.)  
Mais pour que cela puisse se faire, encore 
faut-il en avoir les moyens. 

«A titre personnel, je considère qu’il 
faudrait que l’on crée un financement 
conjoint de toutes les parties, à savoir: les 
producteurs, la Confédération, la SSR et 
ses différentes unités d’entreprise, Cinéfo-
rom, Zürich für den Film, etc.; que tous les 
partenaires financiers mettent un mon-
tant proportionnel aux moyens alloués 
au film pour faire ce travail de transfert, 
de shoot sur internégatif. Il suffirait proba-
blement que tous ces partenaires mettent 
un peu d’argent dans un fonds géré par la 
Cinémathèque suisse», considère Frédé-
ric Maire. 

Pour l’heure, la Confédération n’a pas 
la possibilité d’augmenter les sommes 
allouées à l’archivage. «Le financement 
reste aujourd’hui du ressort des inves-
tisseurs, nous n’avons pas la possibilité 
de proposer des moyens additionnels, 
souligne Ivo Kummer, chef de la sec-
tion cinéma de l’OFC. Ce sont les insti-
tutions qui financent les films, soit l’OFC 
ou la SSR par exemple, qui contribuent à 
ces charges.» Il ajoute qu’en réponse à la 
consultation du nouveau Message culture, 
certaines associations de producteurs ont 
déjà fait savoir qu’elles souhaitaient que 
le financement public soit augmenté, 
mais pour l’heure, nulle autre alternative 
que le statu quo. Si la France a pu créer un 
fonds, comme celui souhaité par Frédéric 
Maire, et que la législation protège désor-
mais les œuvres cinématographies numé-
riques, la Suisse n’en est pas là. 

Un nouveau centre 
Le nouveau centre de recherche et 

d’archivage de Penthaz ouvrira ses portes 
en 2018. Prévu initialement pour 2015, il 
faudra encore attendre trois ans, mais 
pour des raisons objectives et «numé-
riques». Quand le bâtiment a été plani-
fié, le numérique était encore en effet un 
concept chimérique et lointain. Lorsque 
Frédéric Maire arrive à la tête de l’insti-
tution en 2009, il lance alors un groupe 
de travail sur l’archivage du numérique 
et dépose un dossier auprès de la Confé-
dération. En 2011, Berne débloque des 
crédits pour l’étude de cet archivage, qui 
impose enfin la modification du bâtiment 
en cours de route. «Penthaz comprend 
entre autres trois niveaux d’archives «phy-
siques» en sous-sol où sont déjà stockés 
pellicules positives, négatives, sons et 
archives papiers. En sous-sol du nouveau 
bâtiment, on va installer les serveurs pour 
le online et les premières librairies de stoc-
kage. Dans les anciens bunkers, sera amé-
nagée en miroir une deuxième série de 
librairies de stockage», explique, enthou-
siaste, son directeur. Tout cela implique 
donc des modifications importantes de 
la structure même du bâtiment. Du fait de 
ces changements structurels, le budget de 
base de la construction qui s’élevait à de 
49,5 millions devra être augmenté de 5 à 
6 millions. L’Office fédéral des construc-
tions et de la logistique n’ayant pas cet 
argent à disposition, la demande devra 
être votée par les chambres à la fin de 
l’année 2015, repoussant cette nouvelle 
étape de travaux à 2016. «En attendant, 
nous sommes en train de mettre en place 
une première série de librairies et un pre-
mier système de gestion des fichiers 
numériques, continue Frédéric Maire. 
Cette structure provisoire qui nous per-
met de tenir le coup jusqu’en 2018.» 

Le nouveau centre de 13'000 m2  pourra 
accueillir les archives actuelles de la Ciné-
mathèque, comprenant 75'000 films, près 

de 700'000 bobines, et des collections 
d’affiches, de photos, de scénarii, de livres 
et périodiques, ainsi que les futurs ser-
veurs permettant de stocker 1,2 pétaoc-
tet (soit 1,2  millions de giga tout de 
même!) par année. Dans une moindre 
mesure, Penthaz devra également ouvrir 
ses portes aux nouvelles «vocations»: 
«Aujourd’hui, de plus en plus de gens 
vident leur cave ou leur grenier pour liqui-
der tout ce qui traîne en analogique. Il 
n’est pas rare qu’un cinéaste ou un collec-
tionneur dépose chez nous quelques mil-
liers de bobines de films qui traînent chez 
lui, explique Frédéric Maire. Même si ces 
arrivages de plus en plus fréquents nous 
compliquent la tâche, nous les identi-
fions et les archivons du mieux possible. 
Mais ensuite, ils en voudraient tous, tout 
de suite, une copie numérique, ce qui est 
plus facile à dire qu’à faire !» 

Les implications tech-
niques du numérique
Si la conservation est au cœur du sujet 
lorsque l’on parle de numérique, c’est 
aussi en amont, lors du tournage d’un 
film, que le format impose un nouveau 
spectre. Pascal Montjovent, chef-opéra-
teur, nous donne son point de vue: «L’avè-
nement du tout numérique a impliqué de 
nouveaux métiers, de nouvelles métho-
des de travail, et l’acquisition massive de 
nouvelles compétences. Mais tous ces 
efforts sont destinés au court terme: les 
producteurs suisses se soucient peu de la 
pérennité de leurs œuvres. La longévité 
d’un disque dur est d’environ cinq ans, et 
c’est à peu près la durée d’exploitation 
d’un film en Suisse, tous supports confon-
dus. Au-delà de cette période, le film 
disparaît de toute façon du catalogue. Et 
d’ailleurs, de façon un peu polémique, je 
ne suis pas certain qu’il faille chercher des 
solutions pérennes: un film peut effecti-
vement être considéré comme un objet 
éphémère, c’est cela aussi qui en fait la 
magie. Aujourd’hui, on assiste à une 
surenchère sur la quantité de pixels (la 
définition des images devient ridicule-
ment élevée) ou la fréquence de raf-
raîchissement (le HFR qui évoque l’esthé-
tique des jeux vidéo), alors que nous 
devrions davantage nous préoccuper de 
la qualité de chaque pixel, sa capacité à 
enregistrer plus finement toutes les nuan-
ces de couleurs et de luminosité (le HDR 
par exemple). Un certain nombre de 
recherches sont en cours, qui feront enfin 
basculer les images numériques dans 
l’âge adulte.»

Le nouveau Centre de recherche et d'archivage de Penthaz ouvrira ses portes en 2018.
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Clemens Klopfenstein a 70 ans
«Un cinéaste qui filme comme un cinéaste 
n’est pas un cinéaste. Klopfenstein, réali-
sateur et caméraman, mettait presque la 
non-intentionnalité zen en pratique. De 
cette manière, il a créé des lignes authen-
tiquement vivantes, si ce n’est des œuvres 
méritant 5 étoiles.» Max Rüdlinger est l’au-
teur de cette belle citation sur Clemens 
Klopfenstein, qui célèbre son septantième 
anniversaire le 19 octobre. Pour le cinéma 
du Kunstmuseum de Berne (en octobre), 
le cinéma d’art et d’essai zurichois Xenix et 
le Stadtkino de Bâle (les deux en novemb-
re), cet anniversaire est une belle occasion 
de rendre hommage, par une rétrospecti-
ve, à l’œuvre de ce «transfrontalier de l’art 
et franc-tireur du cinéma suisse»; une ses-
sion de deux jours, du 13 au 15 novembre 
au Stadtkino de Bâle, complètera 
les programmes du cinéma. Mais 
déjà, pour vous mettre en appé-
tit, nous vous conseillons le site 
www.klopfenstein.net. Et nous 
adressons au cinéaste toutes nos 
félicitations, évidemment! (kah)

L’espace Toni-Areal – 
nouveau campus de 
la ZHdK
Ça y est: la Haute Ecole d’art 
de Zurich ZHdK a quitté les 35 
lieux où elle résidait jusque-là 
pour emménager dans le nou-
vel espace Toni-Areal; en outre, 
deux départements de la Haute 
Ecole des sciences appliquées 
de Zurich s’installeront aussi 
dans l’ancienne laiterie indus-
trielle entièrement rénovée. Le 
campus  de 70'000 mètres carrés 
peut accueillir 3'600 étudiants et 
1'600 collaborateurs et enseig-
nants. Le transfert sur le nouvel 
espace Toni-Areal transforme en 
réalité l’idée d’une Ecole des Be-
aux-Arts réunissant sur un seul 
site toutes les disciplines de l’art 
et du design. C’est aussi la nais-
sance d’un nouveau lieu culturel 
à Zurich, avec des concerts et des 
expositions destinés au public, le 
club de musique Mehrspur, un cinéma, la 
bibliothèque et le dépôt accessible du Mu-
seum für Gestaltung. L’emménagement 
dans le nouveau domicile sera célébré le 
25 octobre avec la Fest Creative City de 
la Haute Ecole d’art. Cinébulletin publie-
ra prochainement un long article sur les 
nouveaux locaux du département cinéma. 
(ZHdK / kah)
www.zhdk.ch/toni-areal

Le Tour de Suisse de Fantoche
Fantoche envoie ses lauréats en tournée: 
24 cinémas de toute la Suisse projettent 
le «Best of Fantoche 2014» et «Best Kids 

2014». Parmi ces films, le lauréat de la 
compétition suisse, «Oh Wal» de Joana 
Locher (Haute Ecole d’art et de design de 
Lucerne). En plus, des films choisis dans 
le programme du focus Japon de Fanto-
che 2014 sont projetés en octobre dans le 
cadre de «CultureScapes Tokio». 

Nouveau cinéma à 
Winterthour
Un nouveau cinéma culturel s’ouvre à 
Winterthour sous les toits du 192 de la 
Lagerplatz. Le Cameo offrira des sièges 
pour 84 spectateurs. Ce cinéma d’art et 
d’essai vise à présenter environ cinq jours 
par semaine des films de l’histoire récen-
te et ancienne du cinéma ainsi que des 
œuvres actuelles en première projection. 
Le Conseil d’Etat soutient le cinéma avec 

un demi-million de francs du fonds de la 
loterie auxquels plus de 200 donateurs 
privés ont ajouté jusqu’ici 300'000 francs. 
L’association Filmfoyer Winterthur est à 
l’origine du projet. L’ouverture est prévue 
pour l’automne 2015. 

Boîte à images – une exposition
Jusqu’au 8 février prochain, le Musée 
historique de Bâle présente une expo-
sition retraçant 60 ans d’histoire de la 
Télévision suisse alémanique, sous le tit-
re «Flimmerkiste» [«Boîte à images»]: sur 
une cinquantaine d’écrans, elle présente 
des centaines d’images d’archives, réunit 

photographies, scénarios, notes du médi-
ateur, décors et accessoires. L’exposition 
parcourt les années, depuis 1963, lorsque 
les personnes payant la redevance rece-
vaient un programme d’une heure cinq 
jours par semaine, jusqu’au développe-
ment de la télévision comme média de 
masse, en passant par les années de crise 
jusqu’à nos jours. Et naturellement, l’ex-
position propose des rencontres avec des 
stars et des animateurs de la télé comme 
Mäni Weber ou Kurt Felix, René Gardi ou 
Roman Brodmann, Franz Hohler ou Wysel 
Gyr. (kah)
www.hmb.ch 

«Le cercle» aux Oscars
 «Le cercle» («Der Kreis ) de Stefan Haupt, 
produit par Contrast Film Zürich, Ivan Ma-

deo et Urs Frey, représentera la Su-
isse aux Oscars en 2015. Le nom du 
film sélectionné a été dévoilé à la fin 
du festival «Delémont-Hollywood». 
L'Office fédéral de la culture (OFC) a 
inscrit le film auprès de l'Academy 
of Motion Picture Arts and Sciences 
dans la catégorie «Meilleur film en 
langue étrangère». «Le cercle» reçoit 
un soutien de 60'000 francs que 
l'OFC (à hauteur de 50’000 francs) et 
la Ville de Delémont (à hauteur de 
10’000 francs) consacrent à la pro-
motion du film à Los Angeles. 
Le documentaire-fiction a célébré 
sa première mondiale lors de la Ber-
linale 2014, dans la section Panora-
ma, où il a obtenu le Teddy Award et 
le prix du public. (com/OFC)

Trophées Francophones 
du Cinéma
La coproduction helvético-fran-
co-portugaise «Les Grandes On-
des (à l’Ouest)» est nominée dans 
les trois catégories des «Trophées 
Francophones du Cinéma». Lionel 
Baier est nominé dans la catégo-
rie «réalisation», l’actrice française 
Valérie Donzelli dans la catégorie 
«interprétation feminine» et l’acteur 
français Michel Vuillermoz dans la 

catégorie «interprétation masculine». 
Elle a été coproduite par les sociétés de 
production Rita Productions (Genève) 
et Bande à part Films (Lausanne) et a 
été distribuée dans 6 pays européens et 
sud-américains. 
Dans les nominations, on trouve éga-
lement la coproduction franco-helvéti-
co-marocaine (Rita Productions) «L’Armée 
du Salut». Le drame du Marocain Abdellah 
Taia est quant à lui nominé dans la catégo-
rie «meilleur second rôle» (Amine Ennaji). 
L’«Académie Francophone du Cinéma» 
désignera les gagnants le 27 octobre pro
chain. (Swissfilms)

Clemens Klopfenstein fête ses 70 ans.
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kaléidoscope   kaleidoskop 

I

«Anna in Switzerland» von Daniel Howald und Chantal Millès. Im Kino in der 
Deutschschweiz ab 30. Oktober.

«20 Regeln für Sylvie» von Jacques à Bâle. A l'affiche en Suisse romande depuis le 24 septembre  / Im Kino in der Deutschschweiz seit 18. September.

«Mon père, la révolution et moi» de Ufik Emiroglu. A l'affiche en Suisse romande dès 
le 22 octobre.

«Bouboule» de Bruno Deville. A l'affiche en Suisse romande dès le 5 novembre.

«L'abri» von Fernand Melgar. Im Kino in der Deutschschweiz ab 9. Oktober.



kaléidoscope   kaleidoskop 

«Liebe und Zufall» von Fredi M. Murer. Im Kino in der Deutschschweiz ab 30. Oktober.

«Northmen – A Viking Saga» von Claudia Fäh. Im Kino in der Deutschschweiz ab 23. Oktober.

«Deux jours avec mon père» d'Anne Gontier. A l'affiche en Suisse romande dès 
le 12 novembre.

«Schweizer Helden» von Peter Luisi. Im Kino in der Deutschschweiz ab 13. November.

«My name is Salt» von Farida Pacha. Im Kino in der Deutschschweiz seit 18. September. 

II



      

«La meraviglie» von Alice Rohrwacher. Im Kino in der 
Deutschschweiz ab 11. November.

«Der Kreis» von Stefan Haupt. Im Kino in der 
Deutschschweiz seit 18. September.

«Everyday Rebellion» di Arash Riahi & Arman T. Riahi. Al 
cinema in Svizzera italiana dal 2 novembre.

kaléidoscope   kaleidoskop 

«Alfonsina» de Christoph Kuhn. A l'affiche en Suisse 
romande depuis le 17 septembre.

«Fuori Mira» di Erik Bernasconi. Al cinema in Svizzera 
italiana dal 30 ottobre.

«ThuleTuvalu» von Matthias von Gunten. Im Kino in der 
Deutschschweiz ab 30. Oktober.

«Neuland» d'Anna Thommen. A l'affiche en Suisse romande 
dès le 22 octobre. «Cure – The Life of Another» d'Andrea Staka. A l'affiche en Suisse romande dès le 23 octobre.

«La buca» di Daniele Ciprì. Al cinema in Svizzera italiana 
dal 29 settembre.

«Dark Star – HR Gigers Welt» von Belinda Sallin. Im Kino in 
der Deutschschweiz ab 23. Oktober.

«Sleepless in New York» von Christian Frei. Im Kino in der 
Deutschschweiz ab 10. Oktober.

III
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Exploitation de films suisses dans les pays européens
Neuf requêtes ont été traitées lors de la séance du comité «exploitation et diver-
sité» de juillet 2014.
Au terme de la séance, un montant de CHF 128'500 a été versé pour la promotion 
à l'exportation de films. De plus amples informations sont disponibles sur www.
bak.admin.ch/film>Encouragement>Distribution>Encouragement à l’exporta-
tion des films suisses>Résultats

Exportförderung – Auswertung von Schweizer Filmen 
im europäischen Ausland
An der Sitzung des Ausschusses „Auswertung und Vielfalt“ im Juli 2014 wurden 
9 Gesuche behandelt.
Nach der Sitzung wurde ein Beitrag von CH 128'500 zur Exportförderung von 
Filmen ausbezahlt.
Detaillierte Informationen können heruntergeladen werden unter 
www.bak.admin.ch/film >Förderung>Verleihförderung>Exportförderung von 
Schweizer Filmen>Resultate

Numérisation des salles de cinéma et promotion 
de la diversité de l’offre

Encouragement de la numérisation des salles

Depuis 2011, l'OFC soutient des exploitants qui ont une offre de programmation 
diversifiée et veulent numériser leurs salles.

En 2014, la somme totale attribuée est de 1'219'087 francs. 130 salles sont sou-
tenues dans toutes les régions linguistiques de la Suisse.

Promotion de la diversité de l'offre

L'OFC soutient des exploitants qui ont une offre de programmation diversifiée 
et dont les salles ont déjà été numérisées ou qui n'envisagent plus de numériser 
leurs salles.

En 2014, la somme attribuée est de 161'500 francs. 40 salles sont soutenues.

Les résultats détaillés sont disponibles sur: www.bak.admin.ch/film > 
Encouragement> Diversité de l’offre> Aide aux salles> Aide aux salles 2014

Digitalisierungsförderung und Angebotsvielfalt

Digitalisierungsförderung

Das BAK unterstützt seit 2011 Kinobetriebe, die ein kontinuierlich vielfältiges 
Programm zeigen und ihre Projektionssysteme auf die digitale Filmtechnik 
umrüsten.

Für das Jahr 2014 betrug die Gesamtsumme dieser Förderung 1'219'087 Franken. 
Insgesamt konnten damit 130 Kinosäle in allen Sprachregionen der Schweiz 
unterstützt werden.

Förderung der Angebotsvielfalt

Das BAK unterstützt Kinos, die ein kontinuierlich vielfältiges Programm zeigen 
und bereits digitalisiert sind oder keine Digitalisierung mehr vornehmen werden.

Für das Jahr 2014 betrug die Gesamtsumme dieser Förderung 161'500 Franken. 
Insgesamt konnten damit 40 Kinosäle gefördert werden.

Die detaillierten Ergebnisse finden sich unter: www.bak.admin.ch/film > 
Förderung> Angebotsvielfalt> Kinoförderung> Kinoförderung 2014 

12e Tournée de la nuit du court métrage en Suisse romande 
et au Tessin 

La Tournée de la Nuit du court métrage, rendez-vous itinérant de l'automne, 
entame sa 12e ronde dès le 3 octobre prochain à Genève pour parcourir dix 
villes de Suisse romande ainsi que Lugano, et s'acheminera le 21 novembre 
à Lausanne.

Au programme de cette douzième édition de la Nuit du court métrage, quatre 
blocs d'une heure chacun, constitués en tout de 20 films, dont 8 suisses, seront 
présentés au grand public. Dans chaque ville, une projection spéciale ouvrira 
les feux en collaboration avec des associations locales. Nouveauté cette année: 
dans le canton du Jura, le cinéma Lux des Breuleux accueillera la manifestation 
pour la première fois. La Tournée est organisée par SWISS FILMS.
A Lausanne, la 17e Nuit du court est mise sur pied par Base-Court en collabora-
tion avec SWISS FILMS. Cette soirée exceptionnelle comporte 13 programmes, 
comprenant les quatre blocs de la Tournée.

BEST OF SWITZERLAND – Courts suisses à succès
Les courts métrages helvétiques font parler d’eux à l’échelon international! 
Ce programme propose une sélection de six films qui ont été particulièrement 
remarqués à l’étranger: ensemble, ils comptabilisent près de 100 sélections 
en festivals, c’est dire.

CARTE BLANCHE AU FIFF - FESTIVAL INTERNATIONAL DU FILM DE FRIBOURG
Solidement ancrés dans le paysage des festivals cinématographiques romands, 
le Festival de Fribourg et son directeur artistique Thierry Jobin, pour qui aucun 
genre n’est indigne, nous livrent un condensé de leur programmation, d’Argen-
tine à Madagascar, en passant par l’Irak ou encore le Bhoutan.

DE VRAIES RENCONTRES – Mieux que le virtuel ?
A l’heure d’Internet, des «dates» faciles et des amours virtuelles, une petite 
plongée dans les vraies rencontres… car elles existent encore, heureusement ! 
A la différence que quand c’est pour de vrai, on ne peut rien cacher ni disparaître 
derrière son écran ou tout simplement se déconnecter! Il faut faire face…mais 
on peut aussi ruser, enfin, juste un peu…

BANG BANG, I SHOT YOU DOWN ! – Et que vive le western
Le western n’en finit pas de renaître de ses cendres. A l’heure où tous (ou presque) 
ne jurent que par lui (Quentin Tarantino, Clint Eastwood, Tommy Lee Jones), 
une petite plongée dans les grandes plaines de l’Ouest sauvage s'impose. Un 
hommage à un genre qui n’est pas près de disparaître. 

VILLES, CINÉMAS, DATES ET HORAIRES

GENÈVE Cinémas du Grütli, vendredi 3 octobre dès 18h30
FRIBOURG cinemotion – Les Rex, vendredi 10 octobre dès 20h15
SAINTE-CROIX Cinéma Royal, samedi 11 octobre dès 18h00
LUGANO Cinéma Lux, vendredi 17 octobre dès 18h30
LA CHAUX-DE-FONDS Cinéma ABC, vendredi 24 octobre dès 20h00
NEUCHÂTEL Cinéma Studio, samedi 25 octobre dès 20h00
SION Cinéma Capitole, vendredi 31 octobre dès 20h00
MORGES Cinéma Odéon, vendredi 7 novembre dès 20h00
Y V E R D ON  Cinéma B el - A ir, 
vendredi 14 novembre dès 20h00
LES BREULEUX Cinéma Lux, 
samedi 15 novembre dès 20h00
LAUSANNE Pathé les Galeries, 
vendredi 21 novembre dès 19h15

CONTACT
Coordination et relations presse
Ghislaine Heger  
gheger@swissfilms.ch
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Unterstützung der kreativen Projektenwicklung für lange 
Spiel- und Trickfilme

Nächster Eingabetermin: 15. Oktober 2014

Die Kulturfonds von SUISSIMAGE und SSA unterstützen die kreative 
Projektentwicklung bei langen Spiel- oder Trickfilmen. Hierfür stellen sie 
während 3 Jahren einen Gesamtbetrag von 500'000 Franken für insgesamt 
10 Förderbeiträge zu je 50'000 Franken zur Verfügung.

Der Wettbewerb richtet sich an Produktionen die für ihre Umsetzung Mittel aus-
serhalb des Üblichen benötigen. Unter „kreativer Projektentwicklung“ werden 
dabei alle künstlerischen, technischen und logistischen Schritte verstanden, 
die im Hinblick auf die Vision des Regisseurs / der Regisseurin des Films und 
den damit verbundenen Erfordernissen des Drehbuchs hilfreich sein können. 

Einsendeschluss der Dossiers für die nächste Session ist der 15. Oktober 2014.

Teilnahmebedingen und Formulare unter www.suissimage.ch und www.ssa.ch. 

Mit der Einrichtung dieses gemeinsamen Förderprogramms bestätigen 
SUISSIMAGE und die SSA ihr Engagement für den Schweizer Film. Die Förderung 
soll zur Entwicklung der Vision der Regisseure und Regisseurinnen beitragen, 
damit sie sich in einem zunehmend anspruchsvollen Umfeld bezüglich visueller 
und narrativer Qualitäten von Kinofilmen behaupten können. 

Soutien au développement créatif de longs métrages de fiction 
et d’animation

Prochain délai : 15 octobre 2014

Les Fonds culturels de la SSA et de SUISSIMAGE soutiennent le développe-
ment créatif de longs métrages de fiction et d’animation avec un montant 
global de 500'000 francs sur 3 ans, à raison de 10 soutiens de 50'000 francs 
chacun.

Ce concours s’adresse à des productions dont le développement nécessite des 
moyens hors du commun pour leur mise en œuvre. Par «développement créatif», 
il est entendu toutes les démarches artistiques, techniques et logistiques utiles 
au développement de la vision du réalisateur et aux nécessités du scénario.

Pour la prochaine session, la date de dépôt des dossiers est fixée au 15 octobre 
2014.

Conditions de participation et formulaires disponibles sous www.ssa.ch et www.
suissimage.ch.

Avec ce programme commun, la SSA et SUISSIMAGE poursuivent leur engage-
ment envers le cinéma suisse en mettant en place un soutien dévolu au dévelop-
pement de la vision du réalisateur / de la réalisatrice, dans un environnement 
toujours plus exigeant envers les qualités visuelles et narratives d’un film pour 
le grand écran.

Publikationen der SSA 

Infolettre ersetzt Courriel 
Im April dieses Jahres wurde Courriel.papier durch einen Infolettre abgelöst. 
Dieser neue und gleichzeitig kürzere sowie vielseitigere Newsletter bietet eine 
Auswahl von Artikeln aus den laufend erscheinenden Online-Aktualitäten. Am 
Ende der Seite präsentiert eine neue Rubrik Meinungen von Autorinnen und 
Autoren zum Urheberrecht. 
Infolettre erscheint ungefähr alle drei Monate in Französisch und Deutsch. Die 
Texte sind für die Lektüre mit mobilen Geräten aufbereitet und werden durch 
weiterführende Links ergänzt. Die Abbildung eines Werks illustriert jeweils die 
ausserordentliche Vielfalt des Repertoires unserer Gesellschaft. Wir bitten des-
halb unsere Mitglieder, uns alles digitale Bildmaterial zu senden, das in unseren 
Publikationen frei verwendet werden darf (feedback@ssa.ch).

Facebook-Seite 
Seit Juli 2014 ist im Namen der SSA eine Facebook-Seite in Betrieb, die von acht 
Verantwortlichen unserer Gesellschaft gespeist wird. Das Ziel ist, die verschiede-
nen Aktivitäten der SSA aufzuzeigen sowie ihr auf direkte und unkomplizierte Art 
Beachtung zu verleihen (Preisverleihungen, Teilnahme an Kommissionen usw.). 
Sie wendet sich an die Mitglieder der SSA, die bei Facebook präsent sind, sowie 
an ein breiteres, mit diesem sozialen Netzwerk verbundenes Publikum. Alle, ob 
Mitglied oder nicht, sind eingeladen, Kommentare zu hinterlassen und natürlich 
den «Gefällt mir»-Button anzuklicken und die Neuigkeiten anzeigen zu lassen.

GV 2014 – EINE GENFERISCHE UND WEIBLICHE NOTE
Die 31. Generalversammlung der SSA wurde in Genf durchgeführt. Seit mehr 
als zwanzig Jahren fand unsere GV in Lausanne statt, weshalb es Zeit wurde, 
sich am unteren Ende des Sees zu treffen. Rund hundert Mitglieder, Angestellte 
und Gäste fanden sich am Samstag, 14. Juni 2014, im Théâtre St-Gervais ein. Mit 
über 21 Millionen Franken Einnahmen und einem der niedrigsten Kostensätze 
schloss das Berichtsjahr 2013 mit dem besten Ergebnis in der Geschichte 
unserer Gesellschaft ab, weshalb es nicht unkommentiert bleiben darf. Im 
Fokus standen auch die Empfehlungen der vom Bundesrat einberufenen 
Arbeitsgruppe AGUR12, um neue Wege für das Urheberrecht im Internet auf-
zuzeigen. Schliesslich wurde für 2014 beschlossen, den einbehaltenen Anteil 
an den Urheberrechtsentschädigungen zu 7% dem Kulturfonds und zu 3% 
dem Fonds de secours zuzuweisen. Die Generalversammlung hatte zudem 
auch eine weiblichere Note als üblich. Der Verwaltungsrat gab den Rücktritt 
von Isabelle Daccord (Bühnenwerke) bekannt, die 2004 gewählt worden war 
und während sechs Jahren als Verantwortliche unserer Zeitschrift Papier 
tätig war. Die Versammlung dankte ihr dafür herzlich. An ihre Stelle tritt die 
Filmregisseurin Anne Deluz (Audiovisuelle Werke), die beruflich zwischen der 
Schweiz und Spanien pendelt. Das letzte Wort hatten Claude-Inga Barbey und 
Doris Ittig mit einem Auszug aus der köstlichen Komödie Laverie Paradis, die im 
Théâtre St-Gervais gastierte. Die Generalversammlung 2015 wird wieder eine 
völlig andere Note haben: Im Zeichen unseres 30jährigen Bestehens findet sie 
im Théâtre de Vidy in Lausanne statt, das uns an einem festlichen Freitagabend 
empfangen wird!

Publication de la SSA

Infolettre remplace Courriel 

Depuis avril de cette année, Courriel.papier a laissé sa place à une Infolettre. A 
la fois plus succincte et plus diversifiée, cette nouvelle formule de newsletter 
comprend une sélection d’articles qui paraissent dans le flux d’actualités en 
ligne. En bas de page, une rubrique inédite met en valeur des propos d’auteurs 
concernant le droit d’auteur. 

L’Infolettre paraît environ tous les trois mois, en français et en allemand. Ses 
contenus permettent une lecture adaptée aux appareils mobiles et aux dépla-
cements, avec des liens pour aller plus loin si désiré. La photographie d’une 
œuvre illustre l’extraordinaire diversité du répertoire de notre coopérative. Nous 
invitons nos membres à nous envoyer tout matériel iconographique numérique 
librement utilisable dans nos différentes publications (feedback@ssa.ch).

Page Facebook

Depuis le mois de juillet dernier, une page Facebook est ouverte au nom de la 
SSA. Nourrie par huit contributeurs parmi les responsables de la coopérative, 
cette page sert à montrer les multiples activités de la société, à leur donner 
de la visibilité de façon immédiate et légère (remises de prix, participations à 
des commissions, etc.) Elle vise aussi bien les membres de la SSA présents sur 
Facebook qu’un public plus large lié au réseau social. Chacun, sociétaire ou 
non, est invité à y laisser des commentaires et, bien sûr, à cliquer «J’aime» et 
s’abonner à notre fil d’actualités.

AG 2014 – UNE COULEUR FÉMININE ET GENEVOISE

Pour sa 31e Assemblée générale, la SSA a repris une couleur genevoise. Cela 
faisait plus de vingt ans que nos assemblées se déroulaient à Lausanne et il 
était temps de retrouver le bout du lac. Une centaine de membres, employés et 
invités se sont retrouvés au Théâtre Saint-Gervais le samedi 14 juin 2014 entre 
11 h et 13 h. L’exercice 2013 ayant été le meilleur de notre société avec plus de 
21 millions de francs d’encaissement et un taux de frais des plus bas, il aurait 
été mal venu de ne pas le commenter. Autre point de mire des présentations: les 
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recommandations du groupe de travail AGUR12, mandaté par la Confédération, 
pour ouvrir de nouvelles pistes pour le droit d’auteur sur Internet. Enfin, il a 
été accepté que pour 2014, la retenue sur les encaissements se répartisse à 
raison de 7% en faveur du Fonds culturel et 3% en faveur de notre Fondation 
de prévoyance. Mais l’assemblée avait aussi une couleur plus féminine qu’à 
l’habitude. Le Conseil d’administration a annoncé le départ d’Isabelle Daccord 
(scène), entrée en 2004 et ayant oeuvré comme responsable de notre journal 
papier pendant six ans. L’assemblée l’a chaleureusement remerciée et rem-
placée par Anne Deluz (Audiovisuel), réalisatrice dont la carrière est à cheval 
entre la Suisse et l’Espagne. Le dernier mot a été laissé à Claude-Inga Barbey 
et Doris Ittig qui ont joué un extrait du délicieux «Laverie Paradis», spectacle 
qui se jouait précisément dans les murs du théâtre. L’Assemblée générale 2015 
aura elle une couleur toute différente: ce sera celle de nos 30 ans et le Théâtre 
de Vidy-Lausanne nous accueillera pour un vendredi soir de fête!

Kurzfilmtage Winterthur übernehmen Kurzfilmnacht-Tour 

Die Internationalen Kurzfilmtage Winterthur übernehmen von SWISS 
FILMS ab 2015 die Kurzfilmnacht auf Tour. Das bewährte Konzept wird 
beibehalten und neu unter der Leitung der Internationalen Kurzfilmtagen 
weitergeführt. SWISS FILMS möchte den Fokus künftig verstärkt auf die 
internationale Promotion des Kurzfilms richten und die Shortfilm-Library 
als Promotions-Instrument weiter ausbauen. 

Das nationale Projekt ist 2004 von der Kurzfilmagentur Schweiz initiiert worden. 
Nach der Fusion mit SWISS FILMS (2005) organisierte SWISS FILMS den Event. 
Die Tour macht in rund 20 Schweizer Städten Halt und zählt jährlich über 19‘000 
Eintritte. Gezeigt werden Schweizer Kurzfilme und internationale Kurzfilme. Die 
Kurzfilmnächte sind erfolgreich und weisen über die Jahre hinweg konstant 
hohe Eintrittszahlen auf. Der Anlass finanziert sich vollständig über die Kino-
Eintritte, Sponsoring-Beiträge sowie mehrere städtische und kantonale Partner.

Trotz grossem Erfolg hat sich SWISS FILMS im Sinne einer konsequenten strategi-
schen Ausrichtung für eine Auslagerung dieses Events an einen externen Partner 
entschieden. SWISS FILMS möchte seine Promotionstätigkeiten künftig gezielter 
auf die internationale Promotion des Schweizer Kurzfilms ausrichten. „Mit den 
Internationalen Kurzfilmtagen Winterthur haben wir eine ideale Nachfolgerin 
gefunden“, resümiert die SWISS FILMS Direktorin Catherine Ann Berger. Das 
Projekt wird per Anfang 2015 komplett an die Kurzfilmtage Winterthur überge-
ben. SWISS FILMS bleibt im Rahmen einer Kooperations-Partnerschaft mit dem 
Projekt lose verbunden. Auch künftig werden Schweizer Kurzfilme im Programm 
der Tour über den Kurzfilm-Verleih von SWISS FILMS ausgeliehen. 

Für die Internationalen Kurzfilmtage Winterthur bietet die Tour als nationales, 
ganzjähriges Schaufenster interessante Möglichkeiten, sowohl programm-
lich wie auch im Sponsoring. Andreas Bühlmann (Deutschschweiz) und 
Ghislaine Heger (Französische Schweiz / Tessin) werden auch nächstes Jahr 
die Projektleitung verantworten und garantieren damit eine reibungslose 
Weiterführung des Projekts. Die 2013 von SWISS FILMS lancierte Shortfilm-
Library zur internationalen Promotion von Schweizer Filmen wird weiter aus-
gebaut und stärker vernetzt. Der SWISS FILMS Kurzfilm- Verleih für Schweizer 
Kurzfilme im Inland bleibt bestehen.

Les «Kurzfilmtage Winterthur» programmeront désormais la 
tournée de la nuit du courtmétrage 

Dès 2015, les Journées internationales du court-métrage de Winterthur 
(«Kurzfilmtage Winterthur») remplaceront SWISS FILMS dans l’organisation 
de la tournée de la nuit du court métrage. Le concept a fait ses preuves et 
sera maintenu, mais sous leur direction dorénavant. SWISS FILMS souhaite, 
à l’avenir, concentrer davantage son action sur la promotion internationale 
du court-métrage et élargir la «Shortfilm-Library» pour s’en servir d’outil 
de promotion.

Lancé en 2004 par l’Agence suisse du court-métrage, cet événement national a 
été repris par SWISS FILMS lorsque les deux institutions ont fusionné (2005). La 
tournée fait halte dans près de 20 villes suisses et comptabilise plus de 19 000 

entrées par an. Elle donne à voir des courts-métrages suisses et internationaux. 
Couronnées d’un vif succès, les nuits du court-métrage affichent un nombre 
élevé d’entrées, constant d’année en année. La manifestation se finance intégra-
lement grâce aux entrées, au sponsoring ainsi qu’aux subventions de plusieurs 
partenaires communaux et cantonaux.

SWISS FILMS, désireux de prendre une orientation stratégique conséquente, 
s’est décidé à confier à un partenaire externe le suivi de cet événement, malgré 
son franc succès. SWISS FILMS souhaite désormais se concentrer de façon 
plus ciblée sur la promotion internationale du court-métrage suisse. Sa direc-
trice, Catherine Ann Berger, affirme qu’avec les «Internationale Kurzfilmtage 
Winterthur», SWISS FILMS a trouvé le partenaire idéal pour lui succéder dans 
cette tâche. La passation du projet aux «Kurzfilmtage Winterthur» sera entière-
ment effective au début de 2015. SWISS FILMS conservera un lien souple avec 
le projet sous la forme d’un partenariat de coopération puisqu’à l’avenir égale-
ment, son service de distribution des courts-métrages s’occupera du prêt des 
courts-métrages programmés dans la tournée.

Pour les «Internationale Kurzfilmtage Winterthur», la tournée représente une 
vitrine nationale annuelle offrant d’intéressantes perspectives aussi bien au 
niveau du programme que du sponsoring. Andreas Bühlmann (Suisse aléma-
nique) et Ghislaine Heger (Suisse romande / Tessin) continueront d’assurer, l’an 
prochain aussi, la direction du projet, garantissant ainsi qu’il se poursuive sans 
encombre. SWISS FILMS a l’intention d’augmenter la «Shortfilm-Library» qu’il a 
lancée en 2013 pour la promotion internationale du court-métrage suisse et de 
renforcer son réseautage. En ce qui concerne la Suisse, le service de distribution 
des courts-métrages de SWISS FILMS est maintenu.

SWISS FILMS, 18.09.2014
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encouragement du cinéma  filmförderung

Sektion Film Section du cinéma
Selektive Filmförderung: Resultate Fachkommissionen 4-14,  
Septembre 2014

Résultats des différentes commissions de l’aide sélective  
4 – 14 septembre 2014

Comitato di valutazione: risultati 4 - 14, settembre 2014

Animationfilms Films d’animation Filme animazione
Projektenwicklung Développement Sviluppo  

De 3 projets avec une somme totale demandée de CHF 55'800.- , une contribution 
a été accordée aux projets suivants:

Le duc sans coeur (r) de Gesenn Rosset – Caravel Production Sàrl 	 20'800
Vanités de Zoltan Horvath – Nadasdy Film 	 15'000
L’affaire des trois tableaux suisses de Jacob Berger – Nouvelle Tribu	 20'000

r = Nachwuchs / relève / nuove leve

Kurzfilme Courts métrages Cortometraggio  
De 2 projets avec une somme totale demandée de CHF 70'000.- , une contribution 
a été accordée au projet suivant:

The Collection of Collections (r) von Paul Bush – Schattenkabinett	 20'000

r = Nachwuchs / relève / nuove leve

Langer Kinofilm Longs métrages Lungometraggio
Une contribution a été accordée au projet suivant:

Quitt von Uri Uresh – point de vue 	 90'000

Spielfilm Fiction Fiction

Treatment Traitement Trattamenti
De 16 projets avec une somme totale demandée de CHF 160'000.- , 
une contribution a été accordée aux projets suivants:

Pris dans le tourbillon von Fabrice Aragno	 10'000   

The Human Touch von Petra Volpe / Ester Bernstorff – Zodiac Pictures	10'000	

Le milieu de l’horizon de Joanne Giger –  Box Productions	 10'000

Drehbuch Treatment Scénario Trattamenti
De 16 projets avec une somme totale demandée de CHF 460'000.- , une contri-
bution a été accordée aux projets suivants:

Emma (r) von Flo Linius Baumann –  C-Films AG 	 30'000
Nous ne vivrons plus ensemble (r) de Mathieu Urfer – 
Box Productions	 30'000 
Marrakech de Nicoló Castelli – Imagofilm	 40'000
r = Nachwuchs / relève / nuove leve

Kurzfilme Courts métrages Cortometraggio  
De 8 projets avec une somme totale demandée de CHF 435’000.-, une contribu-
tion a été accordée aux projets suivants:

Le souffle court (r)* Tizian Büchi – Box Productions 	 50'000
Ein guter Vater (r)* von Hans-Urs – Bachmann Schild Productions GmbH 	65'000
The way down to your belly von Jonas Meier– Zweihund GmbH 	 65'000
r = Nachwuchs / relève / nuove leve
* = Entscheid BAK / décision OFC / decisione UFC

Schweizer Filme und Gemeinschaftsproduktionen mit 
Schweizer Regie 
Films suisses et coproductions avec réalisateur suisse 
Commissione fiction – Film svizzeri e coproduzioni con regia svizzera  

De 9 projets avec une somme totale demandée de CHF 5'700’000.-, 
une contribution a été accordée aux projets suivants:
Sarah joue un loup-garou de Katharina Wyss – CH: Intermezzo,  
79.35% DE: Tag/Traum, 20.65%	 520'000
Mantra - le chant des scorpions de Anup Singh – CH: saskia vischer,  
60.3% FR: Ciné Sud, 19.7% Indien: 20% 	 550'000
Papa Moll Manuel von Flurin Hendry – CH: Zodiac, 70% DE:  
MMC Movies, 30%	 800'000
Mario * von Marcel Gisler – CH: Triluna, 70% DE: Dor Film-West, 30%
Der grosse Sommer ** von Stefan Jäger – tellfilm GmbH 	 85'000	

 r = Nachwuchs / relève / nuove leve
* wurde zur Überarbeitung zurückgestellt / le projet à été envoyé pour rema-
niement / il progetto è stato rinviato per il rimaneggiamento
** Nachfinanzierung BAK/ financement complémentaire OFC / finanziamento 
complementare UFC

Gemeinschaftsproduktion mit Ausländischer Regie
Coproductions avec réalisateur étranger
Coproduizioni con regia estera
De 3 projets avec une somme totale demandée de CHF 760'000.- , une contri-
bution a été accordée au projet suivant:

Money Babe * von Hiner Saleem  – FR: Agat films, 67.09% CH: CAB Prod, 
32.91%
* wurde zur Überarbeitung zurückgestellt / le projet a été envoyé pour rema-
niement / il progetto è stato rinviato per il rimaneggiamento

Spielfilm Fiction Fiction
Postproduktion Postproduction Postproduzione  
De 3 projets avec une somme totale demandée de CHF 127'785.-, une contribu-
tion a été accordée aux projets suivants:
Dora oder die sexuellen Neurosen unserer Eltern von Stina Werenfels –  
Dschoint Ventschr	 50'000
Debüt von Andreas Herzog / Matthias Mathias Günter –  
Filmproduktion Günter 	 27'785

Dokumentarfilm Documentaire Documentario  

Treatment Traitement Trattamenti
De 15 projets avec une somme totale demandée de CHF 168'438.- , 
une contribution a été accordée aux projets suivants:

Hier & Dort von Nikola Illic & Corinna Schwingruber	 5'000
Die Odysee des Salates von Risa Chiappori – prêt-à-tourner Filmproduktion 
GmbH	 5'000
En camino incierto - Weg ins Glück von Annigna Seiler – 
SwissDok GmbH	 5'000
Die Durchhalteübung von Luka Popadic	 5'000
Depuis que la guerre est finie de Julie Biro – Louise Productions Sarl  	 5'000

Projektenwicklung Développement Sviluppo  
De 11 projets avec une somme totale demandée de CHF 267'000.- , 
une contribution a été accordée aux projets suivants:

Die Schränzer von Andreas Müller  – Hugofilm Productions 	 30'000
À fleur de peau d’Elise Schubs – Climage 	 25'000
Des Edelweiss en chine de François Yang – Box Productions	 30'000
Zarathustras Kinder von Gabriela Gyr – 
freihändler Filmproduktion GmbH 	 20'000
Andere Zeiten, Andere Lieder von Paolo Polini – Paolo Polini 	 25'000
Songs of Freedom von Ulrike Koch – Sinofilm Consulting 	 20'000
Free Energy von Urs Frey– Contrast Film Zürich AG	  25'000

Kurzfilme Courts métrages Cortometraggio  
De 11 projets avec une somme totale demandée de CHF 563'000.- , 
une contribution a été accordée aux projets suivants:

Atterrissage forcé de Daniel Wyss – Climage	 60'000
La bâche de Karim Sayad – Close Up Films 	 45'000
Der Preis der Wahrheit von Vera Freitag – Dschoint Ventschr 
Filmproduktion 	 65'000

VII
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Das Unglück von Mattmark von Patricia Wagner – BearPit Films AG 	 80'000
Mindfulness von Samuel Stefan – Lomotion AG, Filmproduktion	 47'000
Santeria. Aus Sinnsuche bei afrokubanischen Göttern von Silvana Seschi 
–  Simsalafilm Produktion GmbH 	 50'000

Schweizer Filme und Gemeinschaftsproduktionen mit Schweizer Regie 
Films suisses et coproductions avec réalisateur 
Film svizzeri e coproduzioni con regia svizzera  
De 15 projets avec une somme totale demandée de CHF 1'280'000.- , 
une contribution a été accordée aux projets suivants:

Alpenwind von Theo Stich – Lumenfilm	 180'000

Looking like my mother von Dominique Margot – 
maximage GmbH 	 180'000 

Hotel Jugoslavija von Nicolas Wagnières – C-Side Productions 	 115'000

Katabui, célébrons la vie! de  Daniel Lopez – AKKA Films 	 50'000

6999 Portes de Yamina Zoutat – CH: Elefant 60% 
FR: Les films d’ici, 40%	 60'000 

L’Opéra de Jean-Stéphane Bron –  FR: Les Films Pelléas, 80% CH: 
Bande à part Films, 20%  	 100'000

Eastern * von Franz Rickenbach – I-Magnus Filmproduktion GmbH 	 80'000

* Nachfinanzierung BAK/ financement complémentaire OFC / finanziamento 
complementare UFC   

Diplomfilme Films de diplôme Film di diplôma

Animation Kurzfilme – Court métrage – Cortometraggio 
Une contribution a été accordée au projet suivant:

Belle comme un cœur de Grégory Casares – Nadasdy Film 	 25'000

Sektion Film Section du cinéma
Exportförderung – Auswertung von Schweizer Filmen im  
europäischen Ausland

An der Sitzung im Juli 2014 wurden 9 Gesuche behandelt.
Nach der Sitzung wurde ein Beitrag von CH 128'500 zur Exportförderung  
folgender Filme ausbezahlt:

Yalom's Cure,  Das Kollektiv für audiovisuelle Werke GmbH, Zürich /
Alamode Filmdis, Österreich 	 5'000 

Yalom's Cure, Das Kollektiv für audiovisuelle Werke GmbH, Zürich /
Alamode Filmdis, Deutschland 	 20'000 

Northmen - A Viking Saga,  Elite Film, Zürich / Ascot Elite Filmv, 
Deutschland 	 30'000 

Die innere Zone, Tre Valli Filmproduktion, Zürich / RFF Real Fiction 
Filmverleih, Deutschland 	 10'000 

Sagrada, El misteri de la creacio, Fontana Film Gmbh, Zürich / 
Contact Film, Niederlande 	 5'500 

Bouboule, CAB Production, Chavannes-près / ARP France 	 25'000 

Bouboule, CAB Production, Chavannes-près / 
O'Brother Distribution, Belgique	 15'000 

Mary Queen of Scots, Okofilm Productions, Zürich  / 
ARAMIS FILMS, Frankreich 	 18'000 

	 Total 128'500

 

Resultate MEDIA-Ersatzmassnahmen
Résultats mesures compensatoires MEDIA

Selektive Verleihförderung / Soutien sélectif pour la distribution 
(Call CH 02/2014, 1st deadline)

Firma / Société – Projektname / Projet – Fördersumme / Contribution (CHF)
Produktionsbudget/ budget de production >3.75 Mio.

Filmcoopi Zürich   	 Amazonia (FR)	 73'875

Filmcoopi Zürich   	 Sils Maria (FR)	 42'125

Xenix Filmdistribution 	 Deux jours, une nuit (BE)	 42'125

Frenetic Films  	 Ida	 17'750

Filmcoopi Zürich 	 Il capitale umano (IT)	 42'125

Filmcoopi Zürich 	 Jimmy’s Hall (UK)	 42'125

JMH Distributions	 Diplomatie (FR)	 17'750

Filmcoopi Zürich	 Sous les jupes des filles (FR)	 42'125

Frenetic Films  	 Dans la cour (FR) 	 25'900

TOTAL 345'900

Firma / Société – Projektname / Projet – Fördersumme / Contribution (CHF)
Produktionsbudget/ budget de production >3.75 Mio. 

Filmcoopi Zürich   	 Les Combattants (FR)	 42'125

Xenix Filmdistribution 	 Das grosse Museum (AT)	 17'750

JMH Distributions	 N'importe qui (FR)	 10'625

Impuls Pictures 	 Locke (UK)	 27'875

Agora Films 	 GETT (FR)	 17'750

Filmcoopi Zürich 	 Still Life (UK)	 27'875

Vinca Film 	 Everyday Rebellion (AT)	 27'875

First Hand Films	 Party Girl (FR)	 27'875

TOTAL 199'750
	
Automatische Verleihförderung / Soutien automatique
(Call CH03/2014 Referenzgelder 2014 / Bonifications 2014)

Firma/Société - Fördersumme/Contribution (CHF)

Agora Films	 26'951.50

Cineworx GmbH	 55'827

DCM Film Distribution (Schweiz) GmbH	 29'812.60

Elite Film AG	 241'714

Filmcoopi Zürich	 292'189

Frenetic Films	 233'114.80

Impuls Pictures	 80'339.75

JMH Distributions	 121'446.90

Look Now	 50'324.50

MFD Morandini Film Distribution	 56'856.40

Pathé Films	 508'607.20 

Praesens-Film	 156'163.40

Xenix Filmdistribution	 60'900.95

TOTAL 1'914'248

Weitere Informationen/ plus d’infos sur www.mediadesk.ch
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Fachbereich Film
Plenumssitzung, 15. September 2014 
Beitragssprechung

Luka Popadic, Baden	 15'000
Dokumentarfilm Die Durchhalteübung
Drehbuchbeitrag

Svenja Plaas, Wien	 12'500
Animierter Essayfilm Souvenir
Herstellungsbeitrag

Alfi Sinniger, Islisberg	 70'000
Dokumentarfilm Waiting for Mommy 
Herstellungsbeitrag

Erich Busslinger, Basel	 40'000
Animationsfilm Quitt 
Herstellungsbeitrag

Remo Scherrer, Oberwil-Lieli 	 25'000
Master-Abschlussfilm
Bei Wind und Wetter- Alkoholsucht und Co-Abhängigkeit
Herstellungsbeitrag

Natalie Pfister, Zürich 	 15'000
Master-Abschlussfilm Und dann war es aus
Herstellungsbeitrag

Laurin Merz, Zürich	 40'000
Dokumentarfilm Ein Spaziergang mit Roman Signer oder
Humor ist eine ernste Sache
Herstellungsbeitrag

Hannes Gut 
Ressort Film

Förderentscheide zu Spielfilmprojekten

An der dritten Sitzung der Fachkommission Fiction wurden 12 Herstellungen, 1 
Nachfinanzierung, 10 Entwicklungen und 1 Werkbeitrag eingereicht. Folgende 
Projekte werden mit einem Förderbeitrag unterstützt:

Herstellungsbeitrag Kinospielfilm

Goliath von Dominik Locher – partner in crime 
Filmproduktionen GmbH 	 330'000
Nachdem David und seine schwangere Freundin Jessy überfallen werden, fühlt 
er sich als Schwächling. Verunsichert in seiner Rolle als Mann pumpt er sich mit 
Steroiden voll und wird zur Gefahr für seine noch junge Familie, die er eigentlich 
beschützen wollte.

Stille Reserven von Valentin Hitz – Dschoint Ventschr Filmproduktion AG 		
	 140'000
Versicherungsagent Vincent Baumann wird zum Opfer des Konzerns, den er 
vertritt. Degradiert zum Handlanger, setzt er alles daran, um seinen Job zurück-
zuerhalten. Dabei erkennt er, dass es noch andere Werte gibt als Einkommen 
und Erfolg.

Tiere von Greg Zglinski – tellfilm GmbH 	 500'000

Der Zusammenstoss auf der Strasse mit einem Schaf wird für Anna und Nick zum 
Ausgangspunkt einer Reihe von seltsamen und unheimlichen Ereignissen. Sie 
endet darin, dass beide nicht mehr wissen, wo sie sich befinden: in der Realität, 
in der eigenen Vorstellung oder in der Vorstellung eines anderen.

Herstellungsbeitrag Kinospielfilm (Weiterentwicklung)

An einem Tag wie diesem von Georg Isenmann – Langfilm/ 
Bernard Lang AG 	 20'000
Andreas wirft in Lyon alles hin und kehrt nach 20 Jahren in seine Schweizer Heimat 
zurück, um seine Jugendliebe zurück zu gewinnen. Doch die Vergangenheit ist 
nicht wiederholbar, die Liebe wiederum findet ihn dort, wo er gar nicht nach ihr 
gesucht hat.

Herstellungsbeitrag Fernsehspielfilm

Upload von Tobias Ineichen – C-FILMS AG	 200'000
Franziska und Elias (15) lernen sich gerade näher kennen und es entsteht ein ver-
meintliches Sex-Video. Durch unglückliche Zufälle gelangt es an die Öffentlichkeit 
und fällt auch dem Journalisten Bosshard in die Hände. Er erhofft sich die Chance, 
wieder Zugang zu seiner jungen Tochter zu finden. Und ehe sie sich versehen, 
werden sie Teil der Geschehnisse.

Herstellungsbeitrag Kurzspielfilm

La Femme et le TGV von Timo von Gunten –  Arbel GmbH	 50'000
Jahrelang wohnt Elise an der TGV-Linie zwischen Zürich und Paris, bis sie eines 
Tages einen Brief des TGV-Chauffeurs in ihrem Garten findet. Für Elise entsteht eine 
romantische Brieffreundschaft, dank welcher sie in ihrer kleinen und immer älter-
werdenen Welt den Anschluss an die Hochgeschwindigheitsgesellschaft sucht.

 
Projektentwicklung Kinospielfilm

Die Göttliche Ordnung von Petra Volpe – Zodiac Pictures AG 	 40'000

Emma von Flo Baumann – C-FILMS AG	 35'000

Häutungen von Carola Diekmann – maximage GmbH	 35'000

Paradise City von Cihan Inan – C-FILMS AG	  30'000

STÜRM - "Bis ich tot bin oder frei" von Dave Tucker 
Contrast Film Zürich GmbH	 40'000

Werkbeitrag
Simon Jaquemet	 30'000

encouragement du cinéma  filmförderung

IX



10

En tournage
Am Drehen
Riprese

Fell In Love With A Girl (working title)	
Regie, Buch Kaleo La Belle
Kamera Simon Weber, Kaleo La Belle
Schnitt Tania Stöcklin
Genre Dokumentarfilm
Drehdaten September 2014
Drehorte Portland OR, USA
Produktion La Belle Film GmbH, Zürich / 
SRF / RecycledTV AG, Bern
Kinostart Winter 2016

Offshore - Elmer und 
das Bankgeheimnis		
Regie, Buch Werner Schweizer
Kamera Carlotta Holy
Schnitt Kathrin Plüss
Genre Dokumentarfilm
Produktion Dschoint Ventschr 
Filmproduktion, Zürich
Drehdaten ab 15. September 2014
Drehorte Zürich, Genf
Kinostart Herbst 2015

En postproduction
In Postproduktion 
Post-produzione

Cyclique
Réalisation, scénario Frédéric Favre
Montage Prune Jaillet
Genre documentaire
Production Lomotion AG, Bern / ECAL / HEAD
Date de sortie printemps 2015

Die weisse Lilie
Regie, Buch David Borter
Kamera E. Uçar, A.von Rohr, T. Arpagaus, 

Schnitt David Borter, Erdem Uçar
Genre Spielfilm
Produktion David Borter, Arlesheim
Kinostart Frühling 2015

Die weisse Arche (working title)
Regie, Buch, Kamera Edwin Beeler
Genre Kinodokumentarfilm
Produktion Calypso Film AG, Luzern / SRF
Drehdaten Januar-Juni 2014
Drehorte Valsainte, Engelberg, Schwyz, 
Unterägeri, Chur u.a.
Kinostart 2015

Isidor – Wohnen im Wald
Regie, Buch Lukas Schwarzenbacher
Kamera  Lukas Schwarzenbacher
Schnitt Maxim Ritzi, Lukas Schwarzenbacher
Genre Dokumentarfilm
Produktion F+F Schule für Kunst und 
Mediendesign, Zürich / Islandart GmbH, 
Winterthur
Kinostart Frühling 2015

Nichts passiert (working title)	
Regie, Buch Micha Lewinsky
Kamera Pierre Mennel
Schnitt Gion-Reto Killias
Genre Kinospielfilm
Produktion Plan B Film, Zürich / 
SRF / Teleclub
Drehdaten Februar-März 2014
Drehorte Graubünden, Zürich
Kinostart 2015

Szenen einer Jagd
Regie, Buch, Kamera Carlo Beer
Schnitt Carlo Beer
Genre Dokumentarfilm
Produktion Carlo Beer
Kinostart Herbst 2014

Töchter der Kunst (working title)
Regie, Buch Antonia Meile
Kamera Simon Weber
Schnitt Barbara Weber
Musik Heidi Happy
Genre Dokumentarfilm
Produktion Unico Film GmbH, Zürich / SRF
Ausstrahlung Herbst 2014

in produktion en production

«Fell In Love With A Girl (working title)» von Kaleo La Belle. «Die weisse Lilie» von David Borter.

X



Sorties cinéma en Suisse  Kinostart in der Schweiz

17.09.2014	 Alfonsina	 Christoph Kühn	 Filmcoopi Zürich	 Suisse romande

18.09.2014	 My Name Is Salt	 Farida Pacha	 trigon-film	 Deutschschweiz

18.09.2014	 20 Regeln für Sylvie	 Jacques à Bâle	 Praesens Film	 Deutschschweiz

18.09.2014	 Der Kreis	 Stefan Haupt	 Ascot Elite...	 Deutschschweiz

18.09.2014	 My Name Is Salt	 Farida Pacha	 trigon-film	 Svizzera italiana

24.09.2014	 20 Regeln für Sylvie	 Jacques à Bâle	 Praesens Film	 Suisse romande

25.09.2014	 La buca	 Daniele Ciprì 	 Morandini Film Distribution	 Svizzera italiana

01.10.2014	 z'Alp	 Thomas Rickenmann	 MovieBiz Films	 Suisse romande

01.10.2014	 Pause	 Mathieu Urfer	 Filmcoopi Zürich	 Suisse romande

02.10.2014	 z'Alp	 Thomas Rickenmann	 MovieBiz Films	 Svizzera italiana

02.10.2014	 Everyday Rebellion	 A. Riahi & A. T. Riahi	 Vinca Film GmbH	 Svizzera italiana

02.10.2014	 Yalom's Cure	 Sabine Gisiger	 Filmcoopi Zürich	 Deutschschweiz

09.10.2014	 L'abri	 Fernand Melgar	 Agora Films	 Deutschschweiz

16.10.2014	 Sleepless In New York	 Christian Frei	 Praesens Film	 Deutschschweiz

22.10.2014	 Mon père la révolution et moi	 Ufuk Emiroglu	 Aardvark Film Podium	 Suisse romande

22.10.2014	 Neuland	 Anna Thommen	 Filmcoopi Zürich	 Suisse romande

23.10.2014	 Cure – The Life Of Another	 Andrea Staka	 Pathé Films AG	 Deutschschweiz

23.10.2014	 Dark Star – HR Gigers Welt	 Belinda Sallin	 Columbus Film AG	 Deutschschweiz

23.10.2014	 Northmen – A Viking Saga	 Claudio Fäh	 Elite Film AG	 Deutschschweiz

29.10.2014	 Cure – The Life Of Another	 Andrea Staka	 Pathé Films AG	 Suisse romande

30.10.2014	 Anna In Switzerland	 D. Howald & C. Millès		  Deutschschweiz

30.10.2014	 Fuori Mira	 Erik Bernasconi	 Frenetic Films	 Svizzera italiana

30.10.2014	 Liebe und Zufall	 Fredi M. Murer	 Vega Distribution	 Deutschschweiz

30.10.2014	 ThuleTuvalu	 Matthias von Gunten	 Look Now!	 Deutschschweiz

05.11.2014	 Bouboule	 Bruno Deville	 Filmcoopi Zürich	 Suisse romande

06.11.2014	 Le meraviglie	 Alice Rohrwacher	 Filmcoopi Zürich 	 Deutschschweiz

12.11.2014	 Deux jours avec mon père	 Anne Gonthier	 JMH Distributions	 Suisse romande

13.11.2014	 Schweizer Helden	 Peter Luisi	 Frenetic Films	 Deutschschweiz

Sorties cinéma à l’étranger  Kinostart im Ausland

25.09.2014	 La buca	 Daniele Ciprì	 Lucky Red	 Italia

25.09.2014	 Abrir puertas y ventanas...	 Milagros Mumenthaler	 One Filmverleih	 Deutschland

02.10.2014	 Le meraviglie	 Alice Rohrwacher	 Delphi Verwaltungs GmbH	 Deutschland

02.10.2014	 Yalom's Cure	 Sabine Gisiger	 Alamode Film	 Deutschland

02.10.2014	 Viktoria – A Tale Of Grace And Greed	 Men Lareida	 Mozinet	 Hungary

02.10.2014	 Millions Can Walk	 C. Schaub & K. Musale	 EZEF	 Deutschland

10.10.2014	 Yalom's Cure	 Sabine Gisiger	 Alamode Film	 Österreich

10.10.2014	 Le meraviglie	 Alice Rohrwacher	 Filmladen	 Österreich

16.10.2014	 Tableau noir	 Yves Yersin	 déjà vu Filmverleih	 Deutschland

19.10.2014	 Clouds Of Sils Maria	 Olivier Assayas	 Filmladen	 Österreich

22.10.2014	 Of Men And War	 Laurent Bécue-Renard	 Why Not Productions	 France

films suisses  schweizer filme
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23.10.2014	 Der Kreis	 Stefan Haupt	 Salzgeber & Co. Medien	 Deutschland

23.10.2014	 Northmen – A Viking Saga	 Claudio Fäh	 Ascot Elite Filmverleih	 Deutschland

23.10.2014	 Northmen – A Viking Saga	 Claudio Fäh	 Thimfilm Verleih	 Österreich

29.10.2014	 Mary Queen Of Scots	 Thomas Imbach	 Aramis Films	 France

05.11.2014	 Bouboule	 Bruno Deville	 ARP Distribution	 France

A l’antenne  Im Fernsehen
01.10.2014	 Cesars Grill	 Dario Aguirre	 00.10	 SRF1

05.10.2014	 Super!	 Laurent Graenicher	 23.35	 RTS Deux

08.10.2014	 Il massacro delle Miss	 Michael Steiner	 21.05	 RSI LA2

08.10.2014	 Watermarks 	 Luc Schaedler	 00.10	 SRF1

08.10.2014	 Sonjas Rückkehr	 Tobias Ineichen	 20.01	 SRF2

09.10.2014	 À perdre la raison - Unsere Kinder	 Joachim Lafosse	 00.18	 SRF1

09.10.2014	 À perdre la raison - Unsere Kinder	 Joachim Lafosse	 03.55	 SRF1

12.10.2014	 Alpsummer	 Thomas Horat	 21.45	 3sat

13.10.2014	 Une vie meilleure est ailleurs	 Rolando Colla	 00.45	 RTS Deux

13.10.2014	 Escort boy - un homme à la demande	 Gabriele Köstler-Kulll	 20.40	 RTS Deux

13.10.2014	 Zu zweit	 Barbara Kulcsar	 00.43	 SRF1

14.10.2014	 Ich liebe einen jüngeren Mann	 Richard Dindo	 23.05	 3sat

15.10.2014	 Per esempio Suberg	 Simon Baumann	 21.05	 RSI LA2

15.10.2014	 Jimmie	 Tobias Ineichen	 20.00	 SRF2

16.10.2014	 Unser Garten Eden 	 Mano Khalil 	 02.40	 3sat

17.10.2014	 Vitus	 Fredi M. Murer	 13.55	 RSI LA2

19.10.2014	 Le dossier Grüninger	 Alain Gsponer	 21.45	 RTS Deux

19.10.2014	 L'Affaire Grüninger	 Richard Dindo	 23.30	 RTS Deux

19.10.2014	 Akte Grüninger	 Alain Gsponer	 20.06	 SRF1

22.10.2014	 I nostri boschi: primavera ed estate	 Heikko Böhm	 09.45	 RSI LA1

22.10.2014	 Das Boot ist voll	 Markus Imhoof	 00.15	 SRF1

22.10.2014	 Tutti Giù – im freien Fall	 Niccolò Castelli	 23.10	 BR (Bayerisches Fernsehen)

23.10.2014	 I nostri boschi: autunno ed inverno	 Heikko Böhm	 09.45	 RSI LA1

23.10.2014	 Yasin will leben	 Christian Labhart	 20.07	 SRF1

23.10.2014	 Yasin will leben	 Christian Labhart	 02.08	 SRF1

24.10.2014	 Yasin will leben	 Christian Labhart	 11.16	 SRF1

24.10.2014	 Forellen vom Weingut...	 Ruth Halter-Schmid	 12.00	 3sat

26.10.2014	 Le tour du Cervin - Le coeur léger 2/2	 Pierre-Antoine Hiroz	 11.10	 RTS Un

27.10.2014	 Les gymnastes	 Gilles Monnat	 20.40	 RTS Deux

27.10.2014	 Ueli Steck - coureur des sommets	 Jacqueline Schwerzmann	 21.35	 RTS Deux

27.10.2014	 Cantos, chants de la vie cubaine	 Charlie Petersmann	 00.15	 RTS Deux

29.10.2014	 Der grosse Kanton	 Viktor Giacobbo	 20.00	 SRF2

29.10.2014	 Tschau zäme	 Regula Marti	 00.10	 SRF1

Liste des sorties et diffusions communiquées à Swiss Films (sous réserve de modifications)
Liste der Start- und Sendedaten, die Swiss Films bekommen hat (Änderungen vorbehalten)

Réalisé avec la collaboration de Swiss Films
In Zusammenarbeit mit Swiss Films
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* Seiten Mitteilungen (rosa): Mitgliedern des Trägervereins von Cinébulletin und 
Informationen über Subventionszuschreibungen vorbehalten
Pro Nummer: maximal 10'000 Zeichen (inkl. Übersetzungen). Die Redaktion kümmert sich nicht 
um die Übersetzungen; alles muss geliefert werden.

* Pages communications (roses): réservées aux organisations membres de l’Association de 
patronage de «Cinébulletin» et aux informations sur l’attribution de subventions

	 Par numéro: 10'000 signes maximum, tout compris (traduction incluse). La rédaction 
	 ne s’occupe pas des traductions; elles doivent être fournies.

Vorschläge für Artikelthemen und redaktionelle Beiträge: drei Wochen von den Terminen für die 
Zusendung von Mitteilungen / Propositions de sujets d’articles ou 
de contributions rédactionnelles: trois semaines avant les délais indiqués pour 
l’envoi des communications.

	 Siehe auch Voir aussi: www.cinebulletin.ch

*Zahlen (alle Städte) durch ProCinema, Schweizerischer Verband für Kino und Filmverleih, kommuniziert
*Chiffres (toutes les villes) communiqués par ProCinema, association suisse des exploitants et distributeurs de films

TOP 10 - Filme im Kino in der Schweiz bis 19. September 2014* 
TOP 10 - Films en exploitation en Suisse au 19 septembre 2014*

*Zahlen (alle Städte) durch ProCinema, Schweizerischer Verband für Kino und Filmverleih, kommuniziert

*Chiffres (toutes les villes) communiqués par ProCinema, association suisse des exploitants et 
distributeurs de films

Bern
8. bis 12. Oktober 2014
shnit International Shortfilmfestival
www.shnit.org

Genève
3 au 11 octobre 2014
International Animation Film Festival 
Genava - Animatou
www.animatou.com 

Lausanne
15 au 19 octobre 2014
Lausanne Underground Film & Music 
Festival - LUFF
www.luff.ch

Genève
6 au 13 novembre 2014
Geneva International Film Festival - 
Festival Tous Ecrans
http://www.tous-ecrans.com

Promotion des Schweizer Films
auf der ganzen Welt
Weitere Informationen über internationale 
Festivals und Märkte, an denen Swiss 
Films teilnimmt, finden Sie auf der Website 

Promotion du cinéma suisse
dans le monde
Retrouvez toute l’information sur les 
festivals et marchés internationaux 
auxquels participe Swiss Films sur le site 

festival.ch   festival.ch

Rang Titel, Regie, Produktion 
Titre, réalisation, production

Kopien 
Copies

CH-D 
2014

CH-F 
2014

CH-I 
2014

Eintritte / 
entrées  
2013-2014

1 Der Goalie bin Ig
Sabine Boss 
Ascot Elite Entertainment Group

46 Kinostart / Sortie 06.02.2014 16.07.2014 ---
119'232

Eintritte / Entrées 116'631 2'592 9

2 Die Schwarzen Brüder
Xavier Koller 
Filmcoopi Zürich AG 

67 Kinostart / Sortie 19.12.2013 --- 27.02.2014
117'660

Eintritte / Entrées 62'503 64 1'929

3 Akte Grüninger
Alain Gsponer  
The Walt Disney Company 
(Schweiz) GmbH 

51 Kinostart / Sortie 30.01.2014 --- ---

62'493Eintritte / Entrées 62'474 19 ---

4 Neuland
Anna Thommen
Filmcoopi Zürich AG

19 Kinostart / Sortie 27.03.2014 22.10.2014 ---
23'913

Eintritte / Entrées 23'888 --- 25

5 Tableau noir
Yves Yersin
Filmcoopi Zürich AG

21 Kinostart / Sortie 13.03.2014 20.11.2014 19.05.2014
33'086

Eintritte / Entrées 14'671 2'103 128

6 Shana . The Wolf's Music
Nino Jacusso 
Filmcoopi Zürich AG

38 Kinostart / Sortie 20.03.2014 --- ---
12'714

Eintritte / Entrées 12'714 --- ---

7 Vielen  Dank für nichts
Oliver Paulus, Stefan Hillebrand
Praesens-Film AG  

28 Kinostart / Sortie 26.06.2014 --- ---
11'403

Eintritte / Entrées 11'403 --- ---

8 L'amour est un crime parfait
Arnaud Larrieu, Jean-Marie Larrieu
Vega Distribution AG

18 Kinostart / Sortie 10.07.14 22.01.2014 ---
10'749

Eintritte / Entrées 2'781 7'968 ---

9 Sils Maria
Olivier Assayas
Filmcoopi Zürich AG

14 Kinostart / Sortie 18.12.2013 27.08.2014 ---
10'290

Eintritte / Entrées --- 10'290 ---

10 Berge im Kopf
Matthias Affolter
MovieBiz Films 

40 Kinostart / Sortie 13.02.2014 26.03.2014 22.05.2014
10'244

Eintritte / Entrées 8'502 1'580 162

Rang Titel 
Titre

Land 
Pays

Eintritte / 
entrées  
2014

Eintritte / entrées  
2013-2014

1 The Wolf of Wall Street USA 348'675 383'499

2 Rio 2 (3D) USA 272'845 272'845

3 How to train your 
Dragon 2 (3D)

USA 257'654 257'654

4 Qu'est-ce qu'on a fait 
au bon Dieu?

France 230'881 230'881

5 Lucy France 209'325 209'325

6 The Grand Budapest 
Hotel

USA 184'582 184'582

7 The Other Woman USA 181'177 181'177

8 12 Years a Slave USA 173'566 173'566

9 Transformers: Age of 
Extinction (3D)

USA 164'557 164'557

10 X-Men: Days of Futur 
Past (3D)

Switzerland 138'296 138'296

TOP 10 - Schweizer Filme im Kino bis 19. September2014 (Eintritte 2014)*
TOP 10 - Films suisses en exploitation au 19 septembre 2014 (entrées 2014)*

CB production 2014
CB Production 2014

CB Nr.	 Monat 	 Reserv. Inserat	 Mitteilungen *
CB N0	 Mois 	 Réserv. annonces	 Communications *

469	 Novembre	 20 octobre	 21 octobre

470	 Décembre	 17 novembre	 18 novembre

471	 Janvier	 12 décembre	 15 décembre

472	 Février	 19 janvier	 20 janvier

473	 Mars	 16 février	 17 février
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association de patronage de cb trägerverein cb

ARF / FDS 
Verband Filmregie und Drehbuch Schweiz / Associa-
tion suisse des scénaristes et réalisateurs de films
Tel. 044 253 19 88, Fax 044 253 19 48
info@arf-fds.ch / www.arf-fds.ch

Base-Court
Diffusion, distribution, production
Avenue de la Rasude 2, 1006 Lausanne
Tél. 021 312 83 60, fax 021 312 83 61
info@base-court.ch / www.shortfilm.ch

Bern für den Film
Sandrainstrasse 3, 3007 Bern, Tel.: 031 388 00 90
info@bernfilm.ch, www.bernfilm.ch 

Black Movie
Festival de films des autres mondes
Rue Général-Dufour 16, 1204 Genève
Tél. 022 320 83 87, fax 022 320 85 27
info@blackmovie.ch / www.blackmovie.ch 

Castellinaria 
Festival internationale del cinema giovane
c/o Espocentro, Via Cattori 3
Casella postale 1239, 6500 Bellinzona
Tel. 091 825 35 11, fax 091 825 36 11
info@castellinaria.ch / www.castellinaria.ch

Cineducation.ch
Verein zur Förderung der Filmbildung
Untere Steingrubenstrasse 19, 4500 Solothurn
Info@cineducation.ch / www.cineducation.ch

Cinélibre 
Verband Schweizer Filmklubs und nicht-gewinno-
rientierter Kinos / Association suisse des ciné-clubs et 
des cinémas à but non lucratif / Associazione svizzera 
dei circoli del cinema e dei cinema senza scopo di 
lucroSekretariat: Robert Richter, 
Postfach 534, 3000 Bern 14
cinelibre@gmx.ch / www.cinelibre.ch

Cinémathèque suisse / Schweizer Filmarchiv
Allée Ernest-Ansermet 3 
Case postale 5556, 1002 Lausanne
Tél. 058 500 0200, fax 058 800 0391
info@cinematheque.ch / www.cinematheque.ch

Cinéma Tous Ecrans
Maison des arts du Grütli, Rue du Général-Dufour 16, 
Case postale 5730, 1211 Genève 11
Tél. 022 809 69 20, fax 022 809 69 29
info@cinema-tous-ecrans.ch / www.cinema-tous-ecrans.ch

Cinésuisse 
Dachverband der Schweizerischen Film- und
Audiovisionsbranche / Association faîtière 
de la branche suisse du cinéma et de l’audiovisuel
Sekretariat: Salome Horber
Neuengasse 23,Postfach 613, 3000 Bern 7
Tel. 031 313 36 46, Fax 031 313 36 37
salome.horber@cinesuisse.ch / www.cinesuisse.ch

éducation21 | Filme für eine Welt
Monbijoustrasse 31, 3001 Bern
Tel. +41 31 321 00 30
film@education21.ch / www.filmeeinewelt.ch  
www.education21.ch

Fantoche 
Internationales Festival für Animationsfilm
Postfach, Bruggerstrasse 37D, 5401 Baden
Tel. 056 290 14 44, Fax 056 290 14 45
mail@fantoche.ch / www.fantoche.ch
 
Festival international de films de Fribourg
Ancienne Gare, case postale 550, 
1701 Fribourg
Tél. 026 347 42 00, fax 026 347 42 01
info@fiff.ch / www.fiff.ch

Festival du film français d’Helvétie 
92, Quai du Bas, 2502 Bienne
Tél. 032 322 08 22
info@fffh.ch

Festival del film Locarno
Via Ciseri 23, 6600 Locarno, 
Tel. 091 756 21 21, fax 091 756 21 49
info@pardo.ch / www.pardo.ch

fds
filmdistribution schweiz / 
filmdistribution suisse
Zieglerstrasse 29, 3007 Bern
Tel. 031 387 37 02, Fax 031 387 37 14
info@filmdistribution.ch / www.filmdistribution.ch

FIFDH 
Festival International du film sur les droits humains
16, rue du Général-Dufour, 
Case postale 5759,
1211 Genève 11

FOCAL
Fondation de formation continue pour le cinéma 
et l’audiovisuel / Stiftung Weiterbildung Film und 
Audiovision
Avenue de la Rasude 2, 1006 Lausanne
Tél. 021 312 68 17, fax 021 323 59 45
info@focal.ch / www.focal.ch 

Fonction: Cinéma
Maison des Arts du Grütli, 
Rue du Général-Dufour 16, 1211 Genève 11
Tél. 022 328 85 54, fax 022 329 68 02
contact@fonction-cinema.ch / www.fonction-cinema.ch

Fondation romande pour le cinéma - Cinéforom
Maison des Arts du Grütli, 
Rue du Général-Dufour 16, 1211 Genève 11
Tél. 022 322 81 30,
info@cineforom.ch

Fondation Vevey, Ville d’Images
Place de la Gare 3, case postale 443, 1800 Vevey
Tél. 021 922 48 54, fax 021 922 48 55
info@images.ch / www.images.ch

FTB / ASITIS
Verband Schweizerischer Filmtechnischer und 
Audiovisueller Betriebe / Association suisse 
des industries techniques de l’image et du son 
Konsumstrasse 16a, 3007 Bern
Tel. 031 382 44 33, Fax 031 382 46 42
info@fmp-law.ch / www.fivitech.ch

GARP
Groupe Auteurs, Réalisateurs, Producteurs / 
Gruppe Autoren, Regisseure, Produzenten 
Postfach 138, 8042 Zürich, Tel. und Fax 043 536 84 91
info@garp-cinema.ch / www.garp-cinema.ch

GSFA / STFG
Groupement suisse du film d’animation / 
Schweizer Trickfilmgruppe 
Secrétariat général: Robi Müller
Kanzleistrasse 126, 8004 Zürich
Tél. 044 240 19 09
info@swiss-animation.ch / www.swiss-animation.ch

IG 
Interessengemeinschaft unabhängige 
Schweizer Filmproduzenten, 
Zypressenstrasse 76, 8004 Zürich
Tel.: 044 253 65 55 Fax: 044 251 52 53 
info@independentproducers.ch / www independent-
producers.ch 

Internationale Kurzfilmtage Winterthur
Steiggasse 2, Postfach, 8402 Winterthur
Tel. 052 212 11 66, Fax 052 212 11 72
admin@kurzfilmtage.ch / www.kurzfilmtage.ch

La Lanterne Magique / Die Zauberlaterne
Club de cinéma pour enfants / Filmklub für Kinder
Case postale 1676, 2001 Neuchâtel
Tél. 032 723 77 00, fax 032 723 77 19 
box@lanterne.ch / www.lanterne-magique.org

Media Desk Suisse
Neugasse 6, 8005 Zürich
Tel. 043 960 39 29, Fax 043 211 40 60
info@mediadesk.ch / www.mediadesk.ch

Memoriav
Verein zur Erhaltung des audiovisuellen Kulturgutes 
der Schweiz / Association pour la sauvegarde 
de la mémoire audiovisuelle suisse
Bümplizstrasse 192, 3018 Bern 
Tel. 031 380 10 80, Fax 031 380 10 81
infos@memoriav.ch / www.memoriav.ch

Migros-Kulturprozent
Migros-Genossenschafts-Bund, 
Direktion Kultur und Soziales
Josefstrasse 214, 8031 Zürich
Tel. 044 277 20 43, Fax 044 277 23 35
nicole.hess@mgb.ch / www.migros-kulturprozent.ch

NIFFF 
Neuchâtel International Fantastic Film Festival
Passage Max-de-Meuron 6, 2000 Neuchâtel
Tél. 032 730 50 33, fax 032 731 07 75
info@nifff.ch / www.nifff.ch 

Pink Apple
Schwullesbisches Filmfestival Zürich / Frauenfeld
Postfach 264, 8024 Zürich
info@pinkapple.ch / www.pinkapple.ch

ProLitteris
Schweizerische Urheberrechtsgesellschaft für 
Literatur und bildende Kunst, Postfach, 8033 Zürich
Tel. 043 300 66 15, Fax 043 300 66 68
mail@prolitteris.ch / www.prolitteris.ch

SCS 
Swiss Cinematographer’s Society / 
Société suisse des chefs-opérateurs
Badenerstrasse 99, 8952 Schlieren, 
Tél., fax 044 730 46 32 
www.swisscameramen.ch 

SFA
Swissfilm Association
Hermetschloostrasse 77, 8048 Zürich
Tel. 044 258 41 10, Fax 044 258 41 11
info@swissfilm.org / www.swissfilm.org

SFP
Schweizerischer Verband der FilmproduzentInnen / 
Association suisse des producteurs de films
Zinggstrasse 16, 3007 Bern
Tel. 031 370 10 60, Fax 031 370 40 53
info@swissfilmproducers.ch / www.swissfilmpro-
ducers.ch

SKV / ACS
Schweizerischer Kino Verband / 
Association cinématographique suisse
Bahnhofstrasse 18, 8401 Winterthur
Tél. 052 269 14 00, Fax 052 269 14 01
E-Mail franz.probst@probst-law.ch

Solothurner Filmtage / Journées de Soleure
Untere Steingrubenstrasse 19 , 
Postfach 1564, 4502 Solothurn
Tel. 032 625 80 80, Fax 032 623 64 10
info@solothurnerfilmtage.ch / www.solothurner-
filmtage.ch

SRG SSR
Sven Wälti, Leiter Stab TV / Affaires générales TV
Giacomettistrasse 1, Postfach 570 Bern 31
Tel. 031 350 91 11, Fax 031 350 92 56 
info@srgssr.ch / www.srgssr.ch

SSA
Société Suisse des Auteurs, Société coopérative
12/14, rue Centrale, case postale 7463, 1002 Lausanne
Tél. 021 313 44 55, fax 021 313 44 56
info@ssa.ch / www.ssa.ch

SSFV
Schweizer Syndikat Film und Video /
Syndicat suisse film et vidéo 
Josefstrasse 106, Postfach 2210, 8031 Zürich
Tel. 044 272 21 49, Fax 044 272 21 94
info@ssfv.ch / www.ssfv.ch

SSRS
Syndicat Suisse Romand du Spectacle
La Permanence
Case postale 235, 1008 Prilly 
Tél. 021 621 80 67 fax 021 621 80 69
lesyndicat@ssrs.ch / www.ssrs.ch

SSV / ASCA
Schweizer Studiofilm Verband, Schweizer Sektion der 
CICAE / Association suisse du cinéma d’art, Section 
suisse de la CICAE
Gasometerstrasse 9, 8005 Zürich
Tel. 044 440 25 44, Fax 044 440 26 52

SUISA 
Schweizerische Gesellschaft für die Rechte 
der Urheber musikalischer Werke, 
Bellariastrasse 82, 8038 Zürich 
T 044/485 66 66, F 044/482 43 33
suisa@suisa.ch, www.suisa.ch

SUISSIMAGE
Schweizerische Genossenschaft für Urheberrechte 
an audiovisuellen Werken / Coopérative suisse 
pour les droits d’auteur d’œuvres audiovisuelles
Neuengasse 23, Postfach 613, 3000 Bern 7
Tel. 031 313 36 36, Fax 031 313 36 37
mail@suissimage.ch / www.suissimage.ch

SVFJ / ASJC 
Schweizerischer Verband der Filmjournalistinnen 
und Filmjournalisten / Association suisse des 
journalistes cinématographiques
Sekretariat: Beat Glur, Thunstr. 25, 3005 Bern
Tel. 079 333 65 10
beatglur@email.ch / www.filmjournalist.ch

Swiss Films 
Neugasse 6, Postfach, 8031 Zürich
Tel. 043 211 40 50, Fax 043 211 40 60
info@swissfilms.ch / www.swissfilms.ch

SWISSPERFORM
Gesellschaft für Leistungsschutzrechte / 
Société pour les droits voisins
Kasernenstrasse 23, Postfach 1868, 8021 Zürich
Tel. 044 269 70 50, Fax 044 269 70 60 
info@swissperform.ch / www.swissperform.ch

VFA / FPA
Vorsorgestiftung film und audiovision /
Fondation de prévoyance film et audiovision
Josefstrasse 106, Postfach 2210, 8031 Zürich
Tel. 044 272 21 49, Fax 044 272 21 94
sekretariat@vfa-fpa.ch / www.vfa-fpa.ch

Visions du Réel
Festival international de cinéma Nyon
Place du Marché 2, 1260 Nyon 
Tél. 022 365 44 55, fax 022 365 44 50
contact@visionsdureel.ch / www.visionsdureel.ch 	

Zürcher Filmstiftung
Neugasse 10, 8005 Zürich
Tel. 043 960 35 35, Fax. 043 960 35 39
info@filmstiftung.ch / www.filmstiftung.ch

Zurich Film Festival
Spoundation Motion Picture GmbH
Bederstrasse 51, 8002 Zürich
Tel. 044 286 60 00, Fax 044 286 60 01
info@zurichfilmfestival.org / 
www.zurichfilmfestival.org

Unterstützung Soutiens

BAK / OFC 
Bundesamt für Kultur / Office fédéral de la culture
Sektion Film / Section du cinéma
Hallwylstrasse 15, Postfach, 3003 Bern, 
Tel. 031 322 92 71, Fax 031 322 57 71
cinema.film@bak.admin.ch / www.bak.admin.ch

Ville de Genève
Service culturel 
Route de Malagnou 19
1208 Genève 
Tél.022 418 65 00
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